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DÉPARTEMENT 
DE L.l 

CORRÈZE 

1 
Nom, formation , s ituation, limites, soperllclc. 

Le département de la Corrèze doiL son nom à une rivière 
qui n'est point la plus grande de son territoire, mais qui en 
ar rose la partie centrale, et qui eu baigne les deux princi-
pa les villes , Tulle et Brive. 

Il a été formé, en 1790, de la pins grande partie du bas 
Limousin , portion du Limousin, l'une des provinces qui 
constituaient alors la France. 

La Corrèze est située dans une région intermédiaire entre le 
centre, l'ouest- et le midi de la France : d'une part, un dépar-
tement seulement, la Creuse, la sépare du Cher, qui occupe 
le centre de la France ; d'autre part, deux départements, la 
Dordogne et la Gironde, la séparent de l'Océan Atlantique; 
enfin, il suffit de traverser trois départements, le Lot (ou le 
Cantal), l'Aveyron et !'Hérault pour aller de la Corrèze aux 
bords de la Méditerranée. Son chef-lieu, Tulle, est à 597 kilo-
mètres au S.-S.-0. de Paris par le chemin de for, à 400 seule-
ment à vol d'oiseau. Le département de la Corrèze est tra-
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versé, dans sa partie orientale, vers Ussel, par le degré 0 du 
méridien de Paris, et dans sa partie mét'idiona le par le qua-

degré de latitude : il est donc exactement 
situé dans la zone essentiellement tempérée du Globe, c'est-à-
dire à égale distance du Pàle et de l'Équateur, séparés l'un 
de l'autre, commè 011 fe sa it , par 90 degrés ou par un quart 
de cercle. 

La Corrèze est bornée : au 11ord, par les départements de la 
Creuse et de la Haute-Vienne; à l'est , par ceux du Puy-de-
Dôme et du Cantal ; au sud, par celui du Lot; à l'ouest, pa r 
celui de la Dordogne. Le pl us souvent ses lirnites sont con-
ventionnelles; toutefois il a aussi des frontières naturelles : 
ainsi, à l' est, Je cours profondément encaissé du Cliavanon 
et celui de la Dordogne, le séparent •du Puy-de-Dôme, puis 
du Cantal, sur 45 kilomètres, les petites sinuosités de ces deux 
rivières non comprises. Au sud-es t, c'est la Dordogne, qui 
coule dans des gorges plus larges que cell es du Chava non, 
mais 'plus profondes encore et plus pittoresrpies, et sert encore 
de limite avec Je dépa rtement du Can tal sur une longuenr de 
40 ·kilomètrés eaviron; au sud , ce sont les défil és où serpente 
la Cère, défilés compris entre le territo ire de la Corrèze au 
nord, et le territoire du Lot an sud. A l'ouest et au nord, 
quelques lits de rivières, quelques cours de ruisseaux forment 
aussi çà et là une fro ntière naturell e au département de la 
Corrèze, généralement su r de courts trajets. 

La :;uperficie de la Corrèze est de 588, 700 hectares . Sous 
ce rapport, c'est le 53• département de la France : en d'autres 

49 seulement ont plus d'étendue. Sa plus grande 
longueur, prise du nord-est au sud-ouest, entre l'endroit où 
le Chavanon commence à Loucli er le départemeut et celui où la 
Vézère cesse tout à fait de lui appartenir, dépasse 120 ki-
lomètres . Sa largeur varie entre 50 kilomètre,; (un peu à l' est 
d'Ussel) et 90 kilomètres (de la frontière <lu département 
de .Ja Creuse au cours de la Cère) . Enfin, son pour tom· a 
380 kilomètres ell\'iron, en ne tenant pas .compte des sinuo-
sités seconùaires . 
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II 
Physionon1ie générale. 

Le centre de la France est occupé par de hautes montagnes, 
dont les plus élevées se dressent dans l'ancienn e province 
·d'A uvergne : le Puy de Sancy, dans le déparLement du Puy-
de-Dôme, a 1,884 mètres d' altitude; le Plomb du Cantal, 
dans le dépa rtement du Cantal, en a 1,858. Ces deux cimes, 
et beaucoup d' autres d'une allitude moindre, s'élèvent da11s la 
vasLe région naturelle qu'on a appelée le Plateau Central, 
région qui comprend en tout ou en partie un grand nombre 
de déparlements. 

Le département de la Corrèze, qui touche précisément aux 
deux départements renfermant les plus hauts sommets du Pla-
teau Central, au Puy-de-Dôme et au Canlal, fait aussi partie 
de ce Plateau, mais il esL loin de posséder des cimes compa-
rables au Puy de Sancy ou au Plomb du Cantal. . 

ne de ses montagnes, le mont Audouze ou Odouze, a 
longtemps passé pour le mont le plus haut de la Corrèze et du 
Limousin tout entier. On donnait 1,564 mètres à ce mamelon 
qui s'élève au-dessus du plateau de Mill evaches , à la source de 
la Vienne, à droite de la route de Tulle à Aubusson . le 
mont Audouze n'a que 954 mèLres, et n 'est pas le point cul-
minant du département. 

Cet honneur appartient au mont Bessou (978 mètres d'al-
titude), c'est-à-dire le mont Jumeau, ou Signal de Jlfeymac, 
fo rmant une montagne double dont l' autre sommet s'appelle 
le Puy Pendu. Il se dresse au nord-nord-ouest de Mevmac, à 
peu de distance de la source de la Vézère, à gauche de la route 
de Tulle à Aubusson . 

Cette altitude de 978 mètres, - bien qu'elle soit environ F 
quatorze fois plus grande que la hauteur· du clocher de Tulle, '" 
monument le plus haut du département ,_ - n'est guère qu,e 
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le cinquième de l'élérntion du Mont-Blanc ( 4,810 mètres), en 
Savoie : le Mont-Blanc est d'ailleurs la plus haute montagne, 
non-seulement de la France, mais encore de l'Europe, non 
compris le Caucase, qui a quelque chose comme 800 mètres 
rle plus, mais qui est une chaîne asiatique autant qu'euro-
péenne. 

Au nord du mont de Meymac s'étend le Plateau de Mil-
ievaches, ha11te plaine très-mamelonnée, peu féconde, très-
frqide en hiver à cause de son altitude généralement supé-
rieure à 800 mètres. Son nom lui vient d'un village insignifiant 

sur la route de Tulle à Aubusson, au nord du mont dP, 
Meymac, au sud du mont Audouze, et non pas, comme on l'a 
dit, du nombre très-considérable de vaches qui broutent ses 
pàturages. Il donne naissance à trois grandes rivières, à la 
Vienne, à la Creuse, à la Vézère, et à des affluents de la Dor-
dogne. 

Au midi de la Vézère, au sud du bourg de Bugeat, au sud 
et à l'est de la ville de Treignac, les monts corréziens prennent 
le nom de Monédières. Les Monédières n'ont pas tout à fait 
la hauteur du mont de Meymac ou de l'Audouze, puisque 

' leur plus haute cime n'atteint que 920 mètres, mais elles sont 
plus mouvementées que le plateau de Millevaches. pro-
duire comme lui de granrles rivières, elles sont fort riches en 
sources, et elles envoient de nombreux ruisseaux à la Vézère 
et à la Corrèze. C'est au travers d'un de leurs contre-forts, 
à quelques kilomètres seulement à l'ouest de Bugeat, que le 
premier de ces cours d'eau forme la belle chute appelée Saut 
de la Viro le. · 

Si du pied des ·Monédières on se dirige vers le sud-ouest, 
c'est-à-dire dans le sens général de la pente du pays, comme 
l'indique assez le cours des grandils rivières, on voit les hau-
teurs s'abaisser de plus en plus, et se transformer enfin en 
collines de 300 ou 400 mètres dans le voisinage des frontières 
de la Dordogne et du Lot. Dans le sud du département, sur 
.les limites du Cantal, l'élévation du sol est plus .forte, puis-
qu'elle atteint 600 et 700 mètres. Dans le nord, sur les frou-
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tières de la Creuse, à l'est du plate,1u de Millevaches, un ce1·-
tain nombre de cimes varient entre 800 et 900 mètres , et par 

' conséquent le cèdent de peu aux sommets les plus élel'és 
du département. 

Ces plateaux, ces montagnes n'ont rien de volcanique, mais 
à l'est du département, de Bort et de la rive droite 
de la Dordogne, se dressent les fameuses Orgues de Bort, 
hautes colonnades phonolithiques, dont le sommet domine de 
560 mètres le confluent de la -Dordogne et de la Rue. Ces 
roches volcaniques sortirent jadis des flancs d'un volcan du 
Cantal : la Dordogne, en coulant sur le plateau qu'elles for-
maient, a fini par séparer du reste de la masse volcanique la 
magnifique rangée de colonnes des Orgues de Bort. Ces roches 
ont 780 mètres d'altitude, et de leur crête on contemple avec 
admiration un des plus beaux panoramas de la France cen-
trale; derrière, et tout près, une cime non volcanique atteint 
860 mètres . 

Dans !'ensemble, le département de la Corrèze est · donc un 
plateau accidenté par de petites montagnes, que presque tou-
JOurs l'élévation de leur piédes tal transrurme, pour les regards , 
en simples collines. Ce plateau s'abaisse vers le sud-ouest et 
vers le sud : en qualité de haute plaine, il offre le plus so11 -
vent à la vue de longues et monotones campagnes, qui 
malheureusement sont générafement déboisées ou dont les 
lorêts sont petites et de chétive venue. En Yertu de leur alti-
tude, ces plaines, très-froides en hiver, au moins dans le nord 
et le centre du département, se prêtent mieux aux: pâturnges 
qu'aux cultures, el celles-ci 11e prospèrent pas toujours dans 
une terre froide de sa nature et insuffisamment réchauffée par 
le soleil. Ce pays, souvent très-fertile et très-beau, l'est sur-
tout clans les vallées profondes qui sillonnent le plateau, et 
spécialement dans celles de la Dordogne, de la Vézère et de 
la Corrèze : étroites, rudes, infertiles autant que remarquable-
ment pittoresques dans le nord et l'est du département, ces 
trois vallées sont larges, gracieuses, fécondes dans le sud et le 
sud-ouest, vers Argentat, Beaulieu, Brive et Larche. 
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III 
Cours d'eau. 

A l'exception de quelques communes du nord du départe-
r. cnt, dans le? cantons de Sornac, de Bugea t et de Treignac, 
communes qui, au nombre de cinq ou six, dirigent leurs eaux 
vers la Loire, toute la Corrèze apparlieut au bassin de la Dor-
dogne, l'un des deux grands cours d'eau qui form ent le fleuve 
de Gironde. Aussi des 587 ,000 liectares en nombres ronds qui· 
composent le département, le bass in de la Gironde, c'est-à-dire 
l' ensemble des terrains qni envoient leurs sources à ce fleuve, 
réclame-t-il ponr sa part près de 560,000 hectares , ce qui ne 
laisse même pas 20,000 hectares au bassin de la Loire. 

La Gironde est formée, à une vingtaine de kilomètres au-
dessous de la grande ville de Bordeaux, par la réunion de la 
Garonne et de la Dordogne. 

La Garonne est Je plus long des deux cours d'eau, en 
même temps que celui dont le bassin est le plus vaste, et la: 
mas:>e d'eau la pl11s grande. Née en Espagne, dans les Pyré-
nées, près de plus haute montagne de celte chaî ne, la Mala-
detta ou Néthou (5 ,404 mètres), elle entre bientôt en France, 
et elle y baigne Toulouse, Agen et Bordeaux. 

Quand elle rencontre la Dordogne an Bec-d'Ambez, son cours 
es t de 575 kilomètres , son bassin de 5,600,000 hectares , tan-
dis que la Dordogne n'a guère coulé que pendant 480 à 

kilomètres , dans un bassin de 2,540 ,000 hectares . En 
apparence, les deux grandes rivières se valent, leur largem 
étant à peu près la même (plus d'un kilomètre) , et leurs ea ux 
vaseuses ne permettant pas de reconnaitre quelle es t la plus 
profonde; mais, en réalité, le volume d'eau que roule la Ga-
ronne est supérieur à celui que roule la Dordogne : en temps 
de très- grande crue, il passe par seconde plus de 12,000 mètres ' 
cubes, soit plus de 12 millions de litres dans la Garonne, et ' 
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seulement 5, 000 à 6,000 dans la Dordogne; en temps d'étiage, 
c'est-à-dire quand les eaux sont aussi basses que possible à la 
suite de longues sécheresses, l'une et l'autre rivière se valent à 
peu près , si même la Dordogne n'est pas un peu plus abon-
dante que la Garonne : elles ne débitent alors que 40 mètre 
cubes par seconde environ. Quant au module, c'est-à-dire à la 
quanlilé moyenne déduite de tous les débits de l'année, il est· 
plus fort pour la Garonne que pour la Dordogne, cel le-ci ne 
fournissant guère que 500 mètres cubes d'eau par seconde, 
celle-là plus de 650. 

La Gironde, qui continue à la fois la Garonne et la Dordo-
gne, est ·un es tuaire ou, si l'on veut, un golfe allongé, extrê-
mement vaseux; sa longueur, du Bec"d'Ambez à !'Océan 
Atlantique, est de 75 kilomètres ; sa largeur, qui Yarie, est au 
maximum de 12 kilomètres. Cet estuaire, navigable pour les 
plus grands vaisseaux de guerre, au moins dans sa partie infé-
rieure, s'ouvre sur la mer à fioyan, ville de bains de mer très-
fréquentée, à quelques kilomètres du phare célèbre qu'on 
appelle la Tour de Cordouan. 

La Dordogne appartient, pour une partie de son cours , 
au département de la Corrèze, tandis que la Garonne passe fort 
loin du territoire · corrézien. Elle prend sa source dans une 

·montagne presque deux fois moins élevée que les Pyrénées, 
tout en étant la cime culminante de la France Centrale : celle 
montagne est le Puy de Sancy (1,884 mètres), dans Je dépar-
tement du Puy-de-Dôme. 

La Dordogne est encore un petit torrent, lorsque, quittant le 
département du Puy-de-Dôme, ell e commence à toucher le terri-
toire de la Corrèze, au confluent du Chavanon. Elle coule d'abord 
directement au sud, dans des gorges dont le fond renferme des 
mines de houille (bassin de Monestier-Port-Dieu); au-dessous 
de Bort, au pied des Orgues, elle rencon tre la Hue, qui est 
peut-être plus considérable qu'elle, et qui , en tout cas, lui 

' impose sa direction. Après avoir baigné la colline qui pQrte 
les ruines du château de Madic, elle s'enfonce dans des gorges 
qu'on classe parmi les plus remarquables de la France ; 
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elles sont, en effet, très-profondes (jusqu'à 250 mètres), très-
resserrées, creusées entre des roches escarpées, et la rivière 
elle-même y est très-pittoresque, tantôt très-étroite, lente et 
profonde, tantôt plus large , rapide et coulant dans un lit en-
combré de rochers. Ces cléfil és ayant trop peu de largeur pour 
laisrnr place à de larges prairies ou à des champs culli rés , on 
n 'y trouve pas de villages et fort peu de hameaux. 

Au-dessous d'Argentat et du confluent de l'importante Ma-
ronne, ces gorges se changent en une Yallée étroite encore, 
mais cependant assez ample pour enfermer enfin des prairies 
et des cultures , et pour entretenir quelques villages. Puis la 
rivière enlre dans le beau bassin de Beaulieu, agréable, lertile 
et peuplé ; mais à peine y a-t-elle pénétré qu'elle quille le dé-
partement de la Corrèze po11r pa,ser dans celui du Lot, dont 
elle traverse la partie septentrionale. 

C'est par environ 550 mètres d'altitude que la Dordogne 
commence à longer le département de la Corrèze ; c'est par un 
peu plus de 100 mètres qu 'elle l'abandonne pour aller passer, 
à Floirac, sous un grand viaduc dn chemin de fer de Paris à 
Toulouse , baigner la plaine de So11illac, puis pénétrer dans le 
département de la Dord ogne, qu'elle traverse dans toute sa 
largeur. Au-dessous des beaux rapides du Gra11d-Toret, du 
Saut de la Gratusse et des Porcherons, elle bai!:!ne la ville de · 
Bergerac; à Castillon, déjà entrée dans le département de la 
Gironde, elle commence à derenir sensible à la marée ; à Li-
bourne, c'es t un fl euve très-large et très-vaseux; à Cub-
zac , elle a plus d'un demi-kilomètre de largeur, et plus 
d'un kilomètre à sa ré1mion avec la Garonne, à une petite 
distance au-dessous de la vill e improprel'!!ent appelée Bourg-
sur-Gironde. Ses principaux affluents sont : la Vézère, qui a la 
plus grande partie de son cours dans la Co rrèze ; et, à Libourne, 
l 'importante Isle, augmentée <le la haute Vézère, rivière en 
partie corrézienne, et de la Dronne. 

Dans le département de la Corrèze, la Dordogne reçoit le 
Chavanon, le Doi11on ou Dognon , le Lit ou Lys, la Il.ne, la Diège, 
l'Artaude, la Triousonne, la Luzège, la Sombre, le Doustre, la 
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Souvigne, la Ménoire, la Glane, la Maronne, et un certain 
nombre de petits ruisseaux. Hors du territoire départemental, 
la Cère, le Palsou, la Sourdoire, la Tourmente, la Vézère et 
l'Isle lui apportent le tribut d'une grande partie des vallées 
corréziennes, la Vézère, notamment, au bassin de laquelle ap-
partient la moitié de tout le département. 

Le Chavanon est un affluent de droite; il ne fait que côtoyer 
le département, - et nulle part il n'en dépend par ms deux 
riYes. Formé dans le département de la Creuse, il se grossit 
tl'un certain nombre de déversoirs d'étangs : séparant ensuite 
longtemps le Puy-de-Dôme de la Corrèze, il passe-à 4 kilomè-
tres d'un chef-lieu de canton, Eygurande; puis, après avoir 
constamment occupé le fond de gorges granitiques çà et là 
pittoresques , il va s'unir à la Dordogne au-dessus du Port-
Oieu, à un peu moins de 550 mètres d'altitude (c'es t à partir 
de ce conOuent que la Dordogne borne le territoire corrézien). 
Quand il rencontre la Dordogne, le Chavanon pourrait lui dis-
puter le pre.mier rang, sinon pour sa masse d'eau, au moins 
pour la longueur de son cours. 

Le Doinon ou Doynon, tributaire de droite long de 25 kilo-
mètres, commence à quelques kilomètres au sud-ouest d'Eygu-
rande1 et se perd près de Monestier-Port-Dieu. 

Le Lys ou Lit, affluent de droite, est un ruisseau de 12 ki 
lomètres de longueur. 

Sur ses kilomètres de cours, la Rue, tributaire de gau-
cl1e considérable, n'appartient au département de la Corrèze 
q11c pour 5 011 4 kilomètres : elle y entre un peu au-dessous 
rle la cascade du Saut de la Saule, et Ya doubler la Dordogne, 
à Sa'int-Thomas, au-dessous de Bort, au pied -des Orgues, par 
un peu plus de 400 mètres. La Rue a ses sources dans le mas-
f if du Puy-de-Sancy, comme la Dordogne elle-même. 
· La Diège, longue de 55 kilomètres, n'a guère que sa 
dans le dépurtement de la Creuse, au sein de montagnes dé-
passant 900 mètres, et tout le reste de son cours appartient à 
la Corrèze : elle coule, avant de recevoi r les eaux de la Liège, 
au pied de la colline de Sornac, chef-lieu de canton; au pied de 
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celle d'U'ssel; puis, passant de sa vallée de prairies dans des 
gorges sauvages. et profondes, elle arrive à la Dordogne, au-
dessus de l'ancienne chapelle de Valbenette, perdue dans un 
austère défilé de la rivière. Son principal tributaire, la Sarsonne 
(50 kilomètres), qui vient aussi de la Creuse, passe également 
au pied du coteau qui porte la ville d'Ussel. Près du hameau 
de Chassagnol, la Diège reçoit aussi la Gane, dont le parcours 
est de 18 kilomètres. La Diège est un affluent de droite. 

L'Artaude, affinent de droite, est un ruisseau qui débouche 
à côté du château d'Anglars. 

La Triousonne (50 kilomètres), affinent de droite, a ses 
sources à une petite distance de Millevaches, dans des mon-
tagnes d'un peu moins de 900 mètres : elle coule vers le sud-
est, à peu près parallèlement à la Diège, touche la colline qui 
porte la vieille église de Saint-Angel, puis pénètre dans des 
gorges tortueuses, profondes, désertes. Avant de s'unir à la 
Dordogne, elle passe à 5 kilomètres en ligne droite de Nemic, 
chef-lieu de canton, mais cette bourgade se trouve sur un pla-
teau assez élevé au-dessus du cours de la Triousonne. ' 

La Luzège, tributaire de droite, présente les mêmes caractères 
que la Diège et la Triousonne : el le a, comme elles, une cin· 
quantaine de kilomètres de développement; elle leur es t paral-
lèle, et, dans la partie inférieure de son conrs, elle serpente 
également dans des gorges d'une grande austérité et qui ont 
jusqu'à 500 mètres de profondeur. En amont de la Mazière-
Basse, elle se bifurque et reçoit le Rio-Nègre, non loin des 
ruines de Ventadour. La branche princi pale naît au pied du 
mont de Meymac, arrose le vallon de Meymac; puis, grossie du 
Vianon, passe au bas du plateau de Lapleau, et rencon-
tre la Dordogne en aval des ruines de l'abbaye de Va-
lette. 

La Sombre, affluent de droite, qui se perd dans la Dordogne 
un peu au-dessous de la Luzège, n'a aucune importance. 

La Glane, afiluent de gauche, a son origine dans les landes 
de la Xaintrie; elle passe à Servières, ancien chef-lieu de can· 
ton, qui a cédé ce rang à Saint-Privat. 
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Le Doustre , affluent de droite, rappelle la Diège, la Triou-
sonne et la Luzège (auxquelles il n'es t pas tout à fait paral-
lèle) par la nature de son cours, qui commence dans un vallon 
évasé sur un plateau et se termine dans d'étroi ts défilés grani-
tiques. Sa 1011guenr est également d'une cinquantaine de kilo-
mètres. Il naît dans <les monts de 800 mètres d'altitude, passe 
près <l'Égletons, à la floche-Canillac, et se jette dans la Dor-
dogne à 2 ou 5 kilomètres au-dessus <l'Argentat. 

La Souvigne , tributaire de droite, qui se grossit du rui sseau 
de Franche-Valène, a son embouclmre en aval d' Argentat, à 

· une faible di stance en amont du confluent de la Maronne. C'est 
le dernier alflueut de la Dordogne qui ait tout son cours dans 
le département. 

La llfaronne, jolie ri vière, plus abondante que tous les 
affiuents précédents , sauf la Rue, vient des montagnes du 
Cantal pa r une vallée où abondent les sites frais et charmants, 
et mème les paysages grandioses . Sur un cours total de près de 
!JO kilomètres, elle apparli ent pour un peu moins d'un ti ers 
au département de la Corrèze, où elle coule au fond de gor-
ges très-sinueuses, très-profondes (jusqu'à 250 
et 500 mètres) . Elle arrive à la Dordogne un peu an-dessous 
de la ville d'Argentat. C'est un af!1u ent de gauche. 

La Cère, affiuent de gauche, appartient encore moins au 
département que la Maronne. Ri vière assez considérable, qui a 
plus de 100 kilomètres de longueur à partir de sa sotfrce dans 
le massif central du Cantal, elle ne relève <;le la Corrèze que 
pendant un peu plus de 20 kilomètres, et encore ne fait-elle 
que la border du cô té du Cantal et du Lot. Les gorges où elle 
passe dans cette partie. de son cours sont aussi bell es que cell es 
de la Maronne. Après avoir reçu le Deyroux, qui baigne Mer-
cœur, chef-lieu de canlon, elle entre défi ni tivement dans le 
département du Lot, où elle a son embouchure au-dessous de 
Bretenoux. 

Le Palsou, siµiple ruisseau, commence dans la Corrèze et 
finit dans le Lot, non loin de Vayrac , sans avoir rencontré 
de village important : c'est un aflluent de droite. 
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La Sourdoire, tributaire de droite, longue d'une trentaine 

de kilomètres, ne baigne ancun bourg considérable dans la 
Corrèze : dans le Lot, elle arrose la plaine de Vayrac, et côtoie 
le versant nord-est du Puy d'lssolu, plateau presque isolé de 
51 1 mètres d'altitude, que de nombreux antiquaires regardent 
comme l'antique Uxellodunum, placée par d'autres à Ussel ou 
à Uzerche, deux villes de la Corrèze, par d'autres encore à 
Capdenac, à Cahors 011 à Luzech, trois villes du Lot. Elle se 
termine un peu au-dessous du Leau viaduc par lequel le che-
min de fe r de Paris à Toulouse franchit la Dordogne. 

La Tourmente, affluent de droite, passe au-dessous <le Tu-
renne : arrivée dans le Lot,. elle reçoit un ruisseau qui vient 
de Meyssac, chef-lieu de canton, puis, passant aussi à la 
l1ase du Puy d'Issolu, va se perdre au-dessous du viaduc du 
i:!Jemin de fer de Paris à Toulouse. 

La Vézère, seconde rivière du département pour l'impor-
tance, a bien près de 200 kilomètres de longueur, dont les 
deux tiers SUI' le tenitoire corrézien . Née, comme la Luzège, au 
pied du mont de Meymac, sur le plateau de Millevaches, elle a 
déjà les dimensions d'une rivière quand elle passe près de 
Il ugeat, chef-lieu de canton. A environ 50 kilomètres de ses 
sources , elle se trouve comprimée entl'e les Monédières , et 
forme dans ce passage étroit, au milieu des bois , le Saut de la 

. Virolle, l'une de nos cascades les plus remarquables , par la 
; masse d'eau et par la sublimité du site : moins celèbre que le 

Saut de la Saule, la chute de la Vézère est bien plus belle, et 
trois à quatre fois plus haute. A 6 kilomètres plus bas , Vé-
zère coule dans la pittoresque vallée de Treignac, chef-lieu de 
canton, puis, se dirigeant vers le sud-ouest, va contourner la 
curieuse ' 'ille d'Uzerch·e, autre chef-lieu de canton. Elle des-
cend ensuite vers le sud, passe à Vigeois, le quatrième chef-lieu 
de canton voisin de SOI\, cours, puis au pied de la colline escar- . 
pée et aride qui porle les ruines du manoir de Comborn. Au 
Saillant, elle forme une espèce de. rapide sur le dyke graniti-
yue qui coupe la vallée de l' est à J' ouest en soulevant les couches 
de schiste ardoisier, auxquelles vont bientôt succéder les grès 
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rouges du bas pays, puis les rocs calcaires et crayeux du Péri-
gord. Sensiblement augment ée par Je tribut de l.a Corrèze, à 
6 ou 7 kilomètres à l'ouest de Brive, elle passe encore à Larche, 
cinquième chef-li eu de canton riverain; sépare quelque temps 
le département de la Corrèze de celni de la Dordogne, puis entre 
tout à fait dans ce dernier département, où elle baigne Ter-
rasso n, Montignac, les Eyzies, le Bugue, et rencontre la Dor-
dogne à Limeuil , par un peu moins de 50 mètres d'altitude. 
Elle augmente no tablement cette rivière, et, comme ses eaux 
sont rougeâtres, ainsi que la plupart de celles qui sortent du 
Limousin, elles teignent la Dordogne en rouge, lorsqu'elles 
sont très-abondantes à la suite de grandes pluies. La Vézère 
roule, même en été, une masse d' eau assëz considérable, car 
elle est soutenue dans son débit par les innombrables sour-
ces de là montagne et par les belles fontain es du pays calcaire; 
cependant elle est plutôt censée navigable qu'elle ne l'est réel-
lement à part ir de Terrasson (65 kilomètres). 

Parmi les affluents de la Vézère, il y a lieu de citer : le Lon-
gueyroux , qui double à peu près son volume d'eau en amon t 
de Bugeat (rive gauche) , et dont le nom ne se trouve pas sur 
la carte de l'État-Major; la Soudaine, qui a son embouchure à 
6 kilomètres en aval de Treignac (rir e droite) : le Ganaveix, 
que grossissent le Bradascou et le ruisseau de la F01·ge, et 
qui a également son embouchure sur la rive droite, au-dessous 
d'Uzerche; le ruisseau de.s Monédières, sorti des montagnes de 
ce nom ; le Brezon, qui sort des étangs de Seilhac; la Loyre, la 
Corrèze, la Couze et la Logne. 

La Loyre, affluent de droite, a plus de 40 kilomètres de 
lon gueur : née à une petite distance à l'es t de Lubersac, elle 
effleure les murs de la trop célèbre Chartreuse de Glandier ; 
coule vers le sud et arri re à la Vézère, devant Varets, après 
avoir baigné le joli bourg d'Objat. Un de ses tributaires passe 
près de Juill ac, chef-lieu de canton. 

La Corrèze es t une ri vière qui ne manque pas d'abon-
dance : son cours, tout entier compris dans le département au-
quel elle donne son nom, approche de 90 kil.omètres. Elle corn-
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mence au pied d'une mo"ntagne de 948 mètres, qui n'est pas 
très-éloignée du mont de Meymac, puis, longeant la base orien. 
talc des Monédières, va baigner Corrèze, Tulle, Brive, et s'unit· 
it la Vézère (rive gauche), à quelques kilomètres à l'ouest de 
cette dernière ville, près du hameau de Granges. En amont 
comme en aval de Tulle, jusque près de Brive, serpente 
tians des gorges granitic1ues qui ont· un grand caractère . Cette 
rivière reçoit les affluents suivants: par la rirn gauche, la Vim-
belle (venue des Monédières), près de Bar; la Satane, à Tulle; 
la Céronne, à sa sortie de Tulle; la Couze (qu'il ne faut 
confondre avec la Couze aftluent de la Vézère, V. ci-dessous), 
près du Jayle, en amont de Malemort; à Malemort, le ruisseau 
des Saulières; le Maumont (V. ci-dessous), tout près du con-
fluent de la Vézère; - par la rive droite: la Montane (V. ci-
dessous), à 5 kilomètres au-dessous de Tulle; la Rouane 
(V. ci-dessous); la Loyre, un peu en aval de Malemort; le 
ruisseau de Pian; à Brive, le ruisseau de Verdanson; en aval 
de Brive, le ruisseau de Planchetorte, grossi de la Courolle. -
La Montane ou Gimelle, longue de 55 kil., forme les cascacl_es 
de Gimel, dont la hauteur totale est de 125 mètres; elle reçoit 
!'Avalouse et la Ganelte. - La Rouane, grossie de la Vianne 
et du torrent de Coiroux, passe non loin de Beynat. - J,e 
Maumont (55 kil.) baigne le coteau de Donzenac, et reçoit le 
Clan, venu des environs d'Allassac. 

La Couze tombe dans la Vézère sur la rive gauchr., à Larche: 
sa source est située dans la montagne de Monplaisir. Après un 
parcours de 5 ou 4 kilomètres, celle rivière rencontre une 
caverne où elle s'engouffre. Après un parcours souterrain 
d'environ 5 kilomètréS, elle reparaît près du village du Soulier, 
par le puits naturel de Blagour. - La Couze reçoit la Doux, 
et le ruissean du Sorpt, dont source est très-remarquable. 

Hors du département, sur la rive droite, au-dessous de Ter-
rasson, la Vézè1;e l'Elle, qui a une partie de son cours 
dans la Corrèze, où elle prend sa source près d'Ayen. 

Dans le nord-ouest <lu département, court, du nord-est au. 
sud-ouest, une petite rivière qui porte le nom-tle haute Vé-
zère ou Auvézère. Elle a ses sources aux confins de la 
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lfonte"Vienne, dan ·des collines de 500 mètres d'altitude, et 
passe près de Lubersac, chef-lieu de canlon, et à Ségur. Elle 
entre ensuite dans le clépartement de la DorJogne, et va s'y 
joindre à 'l'Isle par deux bras dont un souterrain, au-dessus 
de Périgueux, qui .est le chef-li eu de ·. ce département. Quant 
à l'Isle, gagne, à Libourne, la I)ordogne, dont elle est le 
principal tributaire : ainsi les eaux de la haute Vézère et celles 
de son .affluent la Boucheuse (qui a une pelite partie de son 
cours dans la Corrèze) finissent par s'engloutir dans la Dordogne. 

La Lofre,"qui reçoit le reste ùes eaux du département, est le 
plus iong fleme de France, en même temps que le moins abon-
dant. Elle naît dans Je département de l'Ardèche; sur les flancs 
d\m. volcan éteint de 1,562 mètres d'altitude, le Gerbier de 
Joncs ; elle èoule d'abord au nord jusque vers puis à 
l'ouest jusqu'à la mer; quand elle se Yerse dans \'Océan Atlan-
tique, à Saint-Nazaire, elle a longé ou traversé douze dépar(e-
ments, baigné Nevers, Orléans, Blois, .Tours et Nantes, et en 
ouire passé à une petite distance de trois autres chefs-lieux cJe 
département, le Puy-en-Velay, Saint-Étienne-en-Forez et An-
gers. La surface de son bassin est de 11 à 12 millions d'hec-
tares;· son volume d'eau varie exlraordinairement, de 60 à 
75 mètres cubes par seconde, aux eaux exceptionnellement 
liasses, jusqu'à 10,000, ·12,000 et peut-être 15,000 dans les 
j)lus grandes crues. 
-· La Loire passe à une distance considérable du département 
de la Corrèze, mais l'un de ses plus grands affluents, la 
Vienne, y prend sa source. · 
« La. Vienne n'a pas plus · de 20 à' 25 kilomètres de cours 
sur . Je territoire corrézien : . sa première source, bien faible, 
jaillit à 858 mètres d'altitude, dans un repli du mont Odouze 

' ' à 4 klfomètres au nord du village de Millevaches, elle descend 
avec une lelle rapidité que, à sa sortie du département, sa hau-
teur au-dessus des mers n'est même plus de 550 mètres. Hors 
<le_la Corrèze, où elle reçoit la Chandouille '. elle coule d'abord 

.. t -- - . ..... .. 
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vers l'ouest, jusqu'au•dessous de rimportante•ville de Limoges, 
puis elle se dirige vers le nord, dcvie11t une rivière de 150 mè-
tres. de largenr; l!IOJ'enne· et va s'achever dans la Loire (rive 
gal}che) , entre Tours et Angers, après àvoir baigné quatre dé-
partements autres que la Co1:rèze : .la Haute-Vienne, la Cl1a-
rente, -la Vienne et Indre-et-Loi,re . Son cours est d'environ 
575 kilomètres. 1 • 

La Combade, un de ses principaux, affluents 
prend sès sources sur· le territoire de la Corrèze, dans la com-
mune de 1 

" IV 
Climat .. 

La Corrèze est un pays essentiellement montagneux et élevé; 
or, comme on le sait, plus un lieu est élevé, plus il y fa it froid. 
D'autre part, ell'e est assez éloignée de la· mer, qui a le privi-
Jége d'adoucir et d'égaliser les températures, et fort rapprn· 
chée des froides montagnes et des froids de la France 
centrale. Enfin, le sol y repose, en général ,. sur qui 
retiennent ·peu la cba\eur;, telle.s -que,· par exemple, le granit. 

Par Ioules ces causes, la Co rrèze , r,ri se· dans l'ensemble, est 
un pai·s froid : l'arrondissement d'Ussel, presque tout celui 
de Tulle, le nord de celui de IlriYe, ont des hivers longs et 
humides, et naturellement la y est d'autant plus 
rude que le lieu est plus élevé an-dessus du niveau des mers: 
sur le mont de Meymac, un des points culminants du territoire, 
le climat est infiniment plus dur que dans la vallée où la Ve-
zère quitte le département par 80 mètres seulement d'alti-
tude. - C'est là le point le plus bas de _tout le pays . 

Mais, comme le département est situé sous Je 45• degré ll c 
latitude, c'est-à-dire à <!gale distance du Pôle et de l'Équalcu:·, 
en d'autres termes dans la zone éminemment tempérée, to11s 
Jes endroits pe1.1; et. abri tés des. vents, tous les centres de 
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population bâtis hors de la région des roches fr9ides, y jouissent 
d'une température agréable, même en hiver : tels sont les 
bords de la Dordogne, à partir d'Argenlat, les environs de 
Brive et de Larche, le canton de Meyssac, le canton d."Ayen et 
une partie de celui de Donzenac. 

Toutefois, nous le répétons, presque tout le département de 
la Corrèze appartient à un climat froid, climat qu'on nomme 
climat auvergnat ou climat limousin. 

Ce climat, l'un des sept entre lesquels on a l'habitude de 
partager la France, est assez agréable en été, mais il est dur en 
liiver et rnjet en toute sai,on à des variations brusques. 

La température moyenne. de Tulle, ville abritée. qui n'est 
guère qu'à 200 mètres d'altitude, ,et qui par conséquent ne 
doit pas être prise comme type du climat corrézien, dépusse un 
pe11 15 degrés : le nombre moyen des jours de neige y est de 9, 
celui des jours de pluie de 100, celui des jours parfaitement 
beaux de 98 , celui des jours couverts sans qu'il pleuve de 155 
à 160 . 

Si toute la pluie tombée dans l'année restait sur le sol sans 
frllrer sous terre et sans s'évaporer dans l'air, on aurnit, à la 
fin des douze mois, à Tulle, une moyenne d'eau de 80 cen ti-
mètres, plus que la moyenne de la France (77 centimètres); 
dans les Monédières et sur le plateau de Millevaches, cette 
moyenne est d'un mètre. 

V 
Curiosités naturelles. 

Les curiosités naturelles ne manquent pas dans la Corrèze: 
rares sur le plale:rn, elles sont nombreuses dans les gorges t[UÎ 
le sillonnent. 

Parmi les gorges sauvages et profondes, on admire celles 
de la Dordogne, de la basse Diège, de la basse Triouso nne, 
de la basse Luzège-, du Doustre inférieur, de la Maronne, 
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de la Clire, ' de la Vézère sous Comborn et aù Saillant, de 
la Corrèze près de Tulle, et celle <le Coir®ux près d'Aub;i-
zi11e, bordée de à pic et sillonnée par un torr.ent impé-
tueux. 

Parmi les grandes parois de rochers qui distinguent ces 

Vall ée cl cascn il c de la Huc, près de Ilorl. 

défilés, les plus célèbres, comme les plus curieuses et les plus 
élevées, sont les Orgues d.e Bort. 

Parmi les cascades , il faut citer : Je.Sant de la Saule, formé 
pa1; la Rue, près de Bort; le Saut de la Virole, formé par la 
Vézère, et les cascades de la Montane à Gimel. 

Par!Ili les sources, l'une des plus notables par le site et par 
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l'abondance des eaux est celle de la Doux à la Roche, au-dêssus 
de Larche; citons aussi celle du Sor pt et celle de Blagour. 

Parmi les grottes à stalactites, on remarque celles de Sainl-
Robert et de Nonards. 1 

VI 
Histoire. 

fo partie basse ùu département de la Corrèze a été occupée 
par l'hom he primitif pendant l'époque quaternaire; les haches 
en silex trouvées sur quelques plateaux des environs de Brive 
(sta tion de Chez-Pourret, plateau de Bassalair), les fouilles 
faites dans plusieurs grottes naturelles en fournissent la 
preme. Ces grottes sont situées la plupart dans le vallon de 
Planche-Torte, commune de Brirc; une des plus riches se 
trouve dans la vallée de la Corrèze, entre Brive et Malnmort. 
Les ossements du renne attestent que les premiers habitants 
des environs de Brive ont co-existé avec une foune bien difié-
renle de la faune actuelle. La période n':oli thiquc est représentée 
par de rares haches en pierre polie, trou l'ées sur di vers points 
<lu rléparlement. 

Une vingtaine de dolmens, d'assez nombreuses tombelles 
éparses dans les trois arro11dissements, ont vu l'aurore des 
temps historiques. 

Les premiers peuples du Limousin dont .on peut retrouver 
quelques traces dans les annales de l'histoire furent les Galls, 
qni occupaient le centre, Je sud-est et l'est de l'ancienne 
Gaule. à laquelle ils donnèrent leur nom; on les retrouvait 
cncorn dans la Grande-Bretagne, l'Irlande et les îles environ-
nantes. Seulement, tandis que dans la Gaule les traces de leur 
langue, de leurs mœurs, de leurs noms de personnes et de lieux 
ont disparu, dans l'Irlande et dans l'Écosse la. race et la langue 
gaëliques n'ont subi que de légères altérations. 

D'autres races sont venues, en effet, se mèler successive-
ment aux Galls. de la Gaule pour former notre uation. Dès 

.a,vant Jésus-CiJrist, .avaient .commencé _ces grands 
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déplacemenls de peuples du Nord vers le S11d, que l'on dési-
gne communément sous le nom cl'invas10 11s des Barbares . Du 
septième au quatrième siècle avimt notre ère, une race nou-
velle se répandit dans la Gaule par plusieurs invasions succcs-
s.ives. Cette race était celle des Kymris, que les Romains appe-
Liient Cimbres, et que l'on. croyait originaires de la péninsule 

1Cimmérienne, appelée a11jourcl 'l111i Crimée , sur les bords de la 
mer Noire. -Les Kymris, hostiles d'abord, finirent par se fondre 
':Hec les Galls. 

Plus tard vinrent les Romains, les Germains et les Francs , 
•et ce sont ces éléments dirnrs qui ont constit11é notre nation 
' française. Cependant l'unité de la nation n'existait pa; 
comme aujourd'hui; chaque grande race se subdivisait en 

multitude de peuplades secondaires qui se réunissaient 
, quelquefois dans le cas d'.un danger ou d'nn intérêt commun, 
1 mais qui, absolument indépe,ndantes l'une de l'autre , étaient 
t maîtresses de leurs destinées! 

La tribu qui habitait la Corrèze au moment de la conquèle ! romaine était celle des Lemoviccs ou Limousins. Le territoire 
elle occupait se trouvait plus étendu que celui de l'ancienne 

, vrovince du Limousin; il empiétait sur leJ départements ac-
tuels du Lot et du Cantal au sud-est et de la Dordogne à l'ouest. 

1 Celle configuration, qui fut celle de la cit-é romaine et, suivan t 
toutes les· vraisemblances, cell e de la cité gauloise , n'a été 

1 modifiée à son détriment qu'à répoque carlovingienne. 
' Lorsque Cérnr, à la tète de ses lég ions, marcha à la con-
quête de la Gaule, il rencontra la plus énergique résistance 

, ces peuplades que le sentiment du danger avait rassem- . 
1 blées et unies en une seule nation. Vercingétorix, nommé gé-
néralissime, opposa à la tactique romaine une indomptable 
énergie et une qui étonnèrent ses ennemis. Mais, s'é-
lant laissé enfermer à Alésia, il fut obligé de se rendre à César, 
qui, moins grand que son rival, le fit charger (Je chaînes et en 
ôrna so11 triomphe. Vercingétorix, digne d'un meilleur sort, 
fut étranglé à Rome l'an 46 ava nt J .-C. Les Lémovices avaient 
envoyé 10,000 guerriers au secours d'Alésia; leur chef, Sc-
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dullix, fut une des viëtimes de cette jour.née, qui décida du 
sort ile la Gaule. 

Le cadnrce Luctère, échappé au désa·tre d'Alésia, alla s'en-
fermer dans Uxellodunum, ville a11jourd'liui détruite, qui 
occupait, selon quelques archéologues, l'emplacement d'Ussel; 
mais Uzcrcl'ie, Cahors, Capde11ac, Luzech el Puy-d'fasolu reven-
diquent aussi ce titre de gloire. (.)uoi qu 'il en soit, Luctère, 
assiégé par Césa r, fut enfin obligé ile se rendre au proconsul, 
qui fit coupei· les mains à tous ceux qui avaient porté les armes. 

A près la co11quète romaine, la Gaule lout entière ayant été 
partagée en provinces , la Corrèze fit partie de l'Aquitaine jus-
qu'au v• siècle. 

Pe11dant cette occupation, le chrislianisme y fut prêché. 
La religion de ce pays, comme dans taule la Gaule, était la 

religion druidique. Ce nom lui vient des Drnides , qui en étaient 
les prêtres. Le 1ôle des Druides, au <lire de Cé;;ar, était d'ac-
complir les sacrifices , il' instruire la jeunesse et de rendre la 
justice. Suivant les auteurs latins, ils croyaient à l'immortalité 
de l'àme et à l'unité de Dieu. Aristote et Pline en parlent a,·ec 
le plus grand respect. Mais une coutume barbare, celle des 
sacrifi ces humains, souillait celle morale élevée. 

Auguste défendit ces sacrifices par un décret rendu l'an 14 
avant J.-C. L'empereur Claude, à son tour, abolit le culte et le 
sacerdoce des Druides. Mais les décrets sont impuissants à dé-
truire une croyance. Les, Druides se cachèrent au fond des 
bois, où les suivaient leurs adeptes. 

Une lueur nouvelle, partie de l'Orient, devait éclairer les 
sombres forêts dans lesquelles avaient lieu les sacrifices san-
glants, et faire comprendre à ces peuples aveuglés l'horreur de 
ces barbares coutumes. Ce flambeau fut le chris tiani sme. 

Saint Martial, premier évêque de Limoges , ·rut l'apôtre de la 
foi nouvelle dans -l'Aquitaine, au m• siècle. La tradition lui 
attribue de nombreux miracles opérés à Tulle et dans les envi-
rons. Elle constate, en outre, le martyre , aux portes de Brive, 
de sainte Ferréole, et, dans la ville mème, celui de sain t 
Martin, noble espagnol qui venait y renverser les restes du 



IIISTOIRE. 

paganisme. Malgré les persécutions des ernpereurs, le nombre 
des prosélytes alla toujours augmentant. Au 1v• siècle, 

prècha aussi dans la Corrèze, et la cause du christia-
nisme fot définitivement gagnée dans cett e partie de la Gaule. 

A l'époque de <l es barbares, la Corrèze fut d'abord 
envahie et saccagée par les Vandales et les Alains, puis par les 
Visigo ths. Ceux-ci, qui étaient ariens, non contents de ravager 
le pays, persécutèrent les chrétiens. En 507, Clovis, roi <lef 
Francs, appelé par les évêques du Midi, marcha conl re les per· . 
sécuteurs et les défit complétement à la bataille de Vouillé, 
près de P.oitiers, en tuant de sa propre main leur roi Alaric. 

La Corrèze tomba au pouvoir du vainc1ueur; au partage de 
la monarchi e, elle fit p:irtie du royaume de Paris, qui avait 
po11r roi Caribert; puis, i\ la mort de ce dernier, elle passa 
sous la domination <le Chi! périe, roi de Soissons . 

En 584, un fils naturel de Clotaire, Gond.owald, revenu de 
Constantinople pour faire nloir ses prétendus droits sur l'A-
quitaine, se fit proclamer roi à Brive par les nombreux parti-
sans que la crédulité ou le goût des aventures avait attachés à 
sa eau sr. Mais il ne porta pas loin ce litre usurpé ; les soldats 
de Go111m11, l'ayant poursuivi, l'assiégèrent à Lugdunum (Saint-
13ertrand de Comminges) et le précipitèrent du haut d'un ro-
cher. 

La Corrèze fut, plus lard, ravagée par les Sarrasins et 
ré11 nie :'1 l'Aquitaine sous les ducs Hunald et Waïfre, qui firent 
ii Charles et à Pépin le Dref une longue guerre, ter-
minée seulement sous Chai lemagne. 

L'empereur établit alors clans le pays des comtes ou gouver-
neurs, qui furent les chefs des grandes familles féodales de 
Ségur, de Turenne, de Ventadour et <le Comborn. li plaça la 
Corrèze dans ie royaume d'Aquitàine, qu'il donna de son vivant 
à son fils Louis le Débonnaire. Celui-ci, à son avénemr.nt au 
tràne, en 814, abandonna l'Aquitaine à son fil s Pépin Jer, mort 
:\ Poitiers en 858. Pépin II, fils de Pépin Jer, fut proclamé roi 
d'Aquitaine, par les seigneurs du pays, qui aspiraient à une 
nationalité indépendante. Charles Je Chauve, par le traité da 
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Saint-Benoît-sur-Loire, en 845, lui céda l'Aquitaine, à condition 
qu'il reconnaîtrai t sa suzeraineté. Pépin, s'étant révolté en 850, 
fut défa it par Charles, qui, en 853, le fit enfermer à Se11lis. 

Les Normands, profitant de ce:; troubles, envahirent le pays, 
qu'ils pillèrent et incendièrent: Haoul de Bourgogne les atta-
qua et les défit .à la sanglante bataille d .. Estresses, près de 
Beaulieu. 

A l'avénement de Hugues Capet au· trône de France, les 
comtes de Poitiers et de Toulouse, rêvant les grandes destinées 
de ce dernier, se · déclarèrent indépendants et entraînèrent à 
leu'r suite les principaux seigneurs de la Corrèze, qui mécon-
nurent l'autorité royale jusqu'au moment du mariage de 
Louis VII le Jeune avec Éléonore de Guyenne, en 1137. 

En 1152, le concil e de Beaugency ayant prononcé le divorce 
des deux époux, Éléonore, devenue libre, épousa quelque 
temps après Hénri Plantagenet, qui, en 1155, derint roi d'An-
gleterre. La Corrèze passa alors au pouvoir des Anglais. 

En 1202, les barons du Poitou et d'Aquitaine s'étant sou-
levés contre Jean sans Terre, appelèrent à leur secours Phi-
lippe Auguste, qui le chassa d'Aquitaine. 

La Corrèze appartint à la France jusqu'au 12 mars 125!), 
époque à laquelle Louis IX, par scrupule de conscience, conclut 
avec Henri III d'Angleterre · un traité par lequel il restituait à 
ce prince le Querci, le Limousin, I'Agénois et une partie de la 
Saintonge. i\fais en 1294, les Anglais furent presque entière-
ment chassés de la Guyen.ne, et la Corrèze redevint française. 

Pendant la guerre de Cent ans, la Corrèze affirma haute-
ment son attachement à la France; elle eut à supporter le 
poins de cette terrible guerre qui ruina notre pays, mais d'où 
la nationalité française surgit triomphante. 

En 1355, Philippe le Bel visita Brive, qu'il fit· fortifier insi 
que piusieurs autres villes de la région. Le 26 août 1540, ;a 
France éprouvait le désastre de Crécy, dont l'inOuence devait 

, se faire sentir dans le Midi. En effet, le fer novembre de 1a 
même année, les Anglais s'emparaient de Tulle, d'où le duc 
d'Armagnac. Jes expulsait jours après. 
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La défaite de Poitiers (19sep tembre1356), suivie du fatal 

traité de Brétigny (18mai1560), fit retombe1' la Corrèze sous 
la domination anglaise. 

Sous Charles V, Ou Guesclin assiégea les Anglais dans Ussel 
et les chassa de la vicomté de Ségur. A peine l'ennemi était-il 
installé à qu'il en fut expulsé par les habitants des 
campagnes vomnes. 

Mais, en 157 4, Brive accueillit le duc de Lancastre, frère du 
prince Noir, et résista aux sommati.ons du duc de Bourbon, iiui 
parut peu de t.emps après devant ses murs. Les Frnnçais atta-
querent la ville, la prirent et en décapitèrent les principaux 
magistrats, près de la porte Barbecane, qui avait donné passage 
aux Anglais et qui fut murée. 

Plus tard, les Brivistes firent oublier leur moment de fai-
blesse en chassant les garnisons anglaises des châteaux qu'elles 
occupaient dans le .bas Limousin. 

Laguerre d'embuscade, emµloyée contre les Anglais, seconda 
les armes françaises. Le prince Noir, usé par les fatigues, 
mourut en 1576, et son père, Édouard III, le suivit un an 
après dans la tombe. Charles V mourait lui-même en 1380, 
après de nouveaux succès rem portés sur ses ennemis. 

L'élan national ne se ralentit pas, et, malgré les calamit.és 
du règne de Charles VI, les Anglais n'obtinrent dans la Cor-
rèze aucun succès important; sous le règne de Charles VII, ils 
durent se retirer devant le roi triomphant et ses braves capi-
taines, parmi lesquels se distingua Dunois. Charles VII vint 
visi ter le Limousin en 1441. 

La Ligue du Bien-public, cette dernière lutte de la féodalité 
impuissante contre le pouvoir royal, ne trouva pas d'écho dans 
le Limousin (1465). Deux ans auparavant, Louis XI avait 
Yisité cette proYinceet séjourné à Brive, à Donzenac età Uzerche, 

par la population; il aYait en même temps rétabli à 
IlriYe et à Uzerche les assises de la sénéchaussée du Limousin, 
r1ui avaient été transférées à Tulle.sans autorisation royale. 

Soµs Charles VIII, Louis XIL et François Jer, un calme pro-
fond régna dans la Corrèze. Mais, sous Henri II, le protestan-
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tisrne· s'y aant répàrtdu , y fit plusieurs ade'ptès;parmi'lesqüels 
Henri de la 'four, vicomte de Turenne, dont l'inlluence était 
grande dans le pays; Argentat, Beaulieu et Uzerche suivi.rent 
sa èause. Biron, Coligny 'et Hemi de Navarre, · qui devait être 
plus tard Henri IV, répondirent à l'appel d'Henri de la Tour, 
devenu lui-même: · en 1591, duc de Bouillon . 

Les protestants, la conduite des princes de Condé et 
de Coligny, ayant été défaits, le '15 mars 1569, à la sanglante 
bataille de Jarùac, dans l'Angoumois, par le duc d'A nj'ou, qui 
fut plus tard Henri Ill, les vaincus se.retirèrent dans le Limou-
sin. Ils occupèrent. Lubersac, Juillac, Saint-Bônnet-la-Rivière .; 
Coligny s'empara de Beaulieu et livra celte• ville au pillage. 
Quelques années après, Tulle fut prise. d'assaut par La Morie, 
maître de camp du vicon1te de Turenne; . 

A dater de celte époque commence une suite continuelle de 
surprises et d'escarmouches qui durèrent pendant tout le 
règne d'Henri III. Une famine cruelle se fit sentir en Limou-
sin. Brive fut prise, le 24 juin 1577, par le duc de Biron; un 
mois après, un autre chef protestant, Vivans, y commit d'abo-
minables excès. Mais le 22 novembre 15.89, Brive, qui s'était 
déclarée pour Henri IV, repoussa victorieusement une attaque 
des Ligueurs. Henri IV, en pacifiant la France, rendit la tran-
quillité' à ces · contrées ; · héri lier par. son . grand-père de la 
,·icomté de .Limoges, il la réunit ·à la Couronne. . 

.Sous Louis XHI, quelques seigneurs mécontents se révoltèrent 
èn 1628; mais .Richelieu, qui venait de prendre la HocheUc, 
leur prouva que le temps des rébe.llions était passé. 
· Pendant 'la 'Fronde ( 1648), la princesse de Condé se réfugia 
à Turenne pour y organiser la guerre civile. En apprenant q111 : 
les troupes du prince Thomas de .Savoie. venaient d'entrer .à 
Brive, le ·duc de Bouillon marcha sur celle ville et s'y' fil. 
livrer cent cinquante·cJievaux: du pr.ince de Savoie arec la plupart 
de ·ses hommes d'armes·. · .. , 

Le: 8 mai 1758, Charles Godefroy, duc de ·Bouillon, vendit 
la .de Turenne à Louis X.V, pour la somme de 4 
lions 200,900 .francs . _ 
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VII 

Personnages célèbres. 

Douziè1ne siècle. - EnLEs et BERNARD DE VENTADOUR, deux 
des plus illustres troubadours de la langue d'oc. - MAURICE 
BuRDIN, né près d'Uzerche, antip·ape_ sous le nom <le GnÉ-
GOillE vm; le pape légitime, Calix le II, s'étant emparé de lui, 
le tint enfermé jusqu'à en 1122. 

Quatorzième siècle. - PIERRE .ROGER, pape de 1542 à 1?i52 
sous le nom de CLÉMENT VI, né au château de Maumont, com-
mune de Rosi.ers, de même que son neveu, PiEnnE ROGER DE 
BEAUFORT (Î550-1578), qui devint· également pape, en 1570, 
sous le nom de GnÉGOIRE XI. - ÉTIENNE AunERT, pape de 
1552 à 1562, sous le nom d'INNOCENT_ VI, né au chftteau de 
Maumont, .commune de Beyssac. 

Seizième siècle. - ou DE BEAULIEU, ·poète, · 
né à Beaulieu. - Les trois frèrf!s ANTOINE, FRANÇOIS el GILLES 
DE NoAILLEs, diplomate5 , nés à Noailles, morts en 1562, 1585 
et 1597. 

Dix-septième siècle. ÉTIENi'iE füLuzE · (1630-1718) , 
érudit célèbre, auteur d'ouvrages importants sur l'histoire <lé 
France et sur Tulle, son pays natal. 

Dix-huitième siècle. - Le cardinal. Donors (1656-1725) , 
né à Brive, premier ministre pendant la min()rité de Louis XV, 
homme décrié pour ses débauches, mais qui, après avoir 
()btenu l'archevêché de Cambrai, parut montrer plus de di-
gnité dan.s ses mœurs. - MARMONTEL (1723-1799), un des 
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pius .célèbres littérateurs de son temps, l'auteur des Incas, 
né à Bort. - Le méde1:in CAnAi'iIS · (1757-1808), physiolo-
giste et philosophe, un des chefs de l'école matérialiste, né 
au hameau de Salagnac, commune 'de Cosnac. Son œuvre capi-
tale est le livre intitulé : Rappo1·ls du physique et du moral 
de l'homme ('i 797-1799). - J. -B. TnEILHAnD (1742-1810), 
jurisconsulte et homme politique , ; né à Brive. - Le 
;::-énéral baron llE MAnnor (1750-1800), député à l'Assemblée 

né il Beaulieu. 

Dix-neuvième siècle. ___: Le maréchal Bnui'iE, né à Ilril'e 
en 1765, odieusement massacré .à 1b 1ignon, en 1815, par une 
bande de royalistes fanatiques. - Le baron BoYEn ('i 757-
1855), un des plus habiles chirurgiens de notre époque, né à 
Uzerch.e. - LATREILLE (1762-1 855), naturaliste, célèbre sur-
tout par ses traYaux sur les insectes , né à Brive. - Le comte 
DE LASTEYRIE DU SAILLANT ( 1759-1849), agronome, industriel, 
publiciste, philanthrope, né à Brive où il établit, en 1812, lu 
première imprimerie lithographique. - Le général 
DE 1\fannor (1782-1854), écrivain militaire, né au château de 
Larivière, corn . d'Altillac. - CHARI.Es-ALEXANDRE J;ACHAUD, 
avocat, né il Treignac (1818-1882). 

VIII 
Population, lan;;uc, culte, instrilllction publiftnc. 

La population du département de la Corrèze s'élève, d'après 
le recensement de 189'1, h 528,119 habitants. A ce point de 
Yue, c'est le 54° département. Le chilTre des habitan ts divisé 
par celui des hectares donne environ 55 habitants par 1 OO hec-
tares ou par kilomètre cafré ; c'est ce qu'on nomme la popu-
lation spécifique. Sous ce rapport, c'es t le 56° départe-
ment. La France entière ayant 72 habitants par kilomètre 
carré; il en résulte que la Corrèze renferme, à surface égale, 
17 habitants de moins que l'ensemble de notre pays. 
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Depuis ' 1801, date du premier recensement officiel, le 
départ. de la Corrèze a gagné 84,465 hab. 

Le patois limousin, langue jadis illustre, qui a eu de glo-
rieux et nombreux troubadours, a été formé du latin et du 
cellique, auxquels se sont mêlés quelques rares mots grecs . 
Quinze pour cent des mots sont kymriques , d'après Legonidec, 
un pour cent sanscrits, un et demi pour cent basques, sans 
compter les mots formés par les racines. Les habitan ts de la 
Corrèze ont généralement un accent très prononcé qui trahi t 
leur ori gine. 

Presque tous les habitants de la Corrèze sont catholiques . 
On n 'y compte qu 'une vingtaine de protestants. 

Le nombre des naissances a été, en 1895, de 7 ,846 (plus 
278 mort-nés) ; celui des dicès, de 6,984; celui des mariages, 
de 2,485 . 

La vie moyenne est de 55 ans 6 mois. 
Le lycée de Tulle a compté, en 1895-1 894, 544 élèves; les 

collèges communaux de Brive et de Treignac, 582 élèves ; les 
petits séminaires de Servières et de Brive, 200; 755 écoles 
primaires , 5·4,942 ; 15 écoles maternelles ou salles d'asile, 
1, 905 enfants. Il existe en outre un établissement libre d' en-
seignement secondaire à ssel, des normales d'insti-
tuteurs et d'institutrices à Tulle, une école primaire su71e-
rieure à Uzerche. 

Il existe dans le dé1)artement deux sociétés savantes : l'une 
a été fondée à Brive en 1878, sous le nom de Société scienti-
fique, historique et archéologique de la Corrèze ; l'autre 
créée presque en même temps, la Société des lettres, science1; 
et arts de la Corrèze, tient ses séances à Tulle. 

Sur 5,45 7 jeunes gens appelés au tirage au sort, on en a 
compté en 1892 : 

sachant ni lire ni écrire . • • • • . . • . . 554 
Sachanl lire seulement. . . . . . . . . . . . 458 
Sachant lire el écrire . . . . . . . . . . . . !l52 
Ayan t une inslruclion primai re plus développée. 1 ,447 
Ilac hcliers. . . . . . . . . . . . . 26 
Dont on n 'a pu vérifier l'inslruction • • • • • • 1 !l7 

5 
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IX 

Di"Wisions administrati"Wcs. 

Le département de la Corrèze forme Je diocèse de Tulle 
(su!Tragant de_ Bourges), - une subdivision militaire du 
12° corps d'armée (Limoges). - Il ressortit à la Cour d'appel 
de Limoges, - à l'Académie de Clermont, - à la 12° légion bis 
de gendarmerie (Périgueux), - à la 9• inspection des ponts 
et chaussées, - à la 28• conservation des forêts (Aurillac), -
au sous-arrondissement minéralogique de Bourges de l'arr. de 
Poitiers (division du Centre), - à la 9° région agricole. - Il 
comprend : 5 arrondissements (Brive, Tulle, Ussel), 29 can-
tons, 287 communes. 

Chef-lieu du département : TULLE. 
Chefs-Lieux d'arrondissement : BRrvE, TuLLE, UssEL. 

Arrondissement de Brive (10 cant.; 08 corn. ; ·120,056 h. ; '1 54,556 hect. ). 
Canton d'Ayen ('11 corn.; 10,048 h.; 15,225 hect. ). - Ayen - Bri-

gnac - Louignac - Objat - Perpezac-le-Blanc - Sainl-Aulaire -
Saint-Cyprien - Sainl-Hobert - Segonzac - Vars - Yssandon. 

Canton de Beaulieu ('15 corn.; 10,003 hab . ; 12,265 hecl.). - Astail-
lac - Beaulieu - Billac ---: Brivezac - Clrnpelle-aux-Sainls (La) - . 
Chenailler-Mascheix - Liourdres - Nonards - Puy-d'Arnac - Queys- ' 
sac - Sioniac - Tudeils - Vegenncs. 

Canton de Beynat ( 6 corn.; 6,496 h.; 11,244 hect. ). - Albignac -
Aubazines - Beynat - Lanteuil - Palazinges - Sérilhac. 

Canton de B1·ive ('12 corn. ; 25,905 h.; H,990 hect. ). - Brive -
Chapelle-aux-Brocs (La) - Cosnac - Dampniat - Estivals - Jugeals -
Malemort - Nespouls - Noailles - Ussac - Varetz - Venarsal. 

Canton de (û corn . ; '15 ,850 h . ; 14,905 hect.). - Allassac 
- Donzenac - Sadroc - Sainte-Féréole - Saint-Pardoux-I'Orligier -
Saint-Yiancc. 

Canton de Juillac (10 corn.; H,464 h.; 15,7'12 - Chabrignac 
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- Concèze - Juillac - Lascaux - nosiers-dc-Ju illac - Saint-Ilonnel-
la-nivière - aint-Cyr-la-Roche - Saint-Solve - Vignol - Voutezac. 

Canton de Larche (8 corn.; 7,430 h.; 12,35'1 hect. ). - Chartrier-
Ferrières - Chaslcaux - Cublac - J,arche - Lissac - Mansac - Sainl-
Cernin-cle-Larche - Saint-Pantaléon-de-Larche. 

Canlo11 de Lubersac (12 corn.; 14,058 h.; 23,D75 hect.). - Arnac-
Pompadour - Benayes - Beyssac - Beyssenac - Lubersac - Mont-
gibaud - Saint-Eloy - Sàint-Julien-le-Vendômois - Sainl-Martin-Sepert 
- Saint-Pardoux-Corbier - Saint-Sornin-Lavolps - Ségur. 

Canton de Meyssac (14 corn . : H,169 h.; 15,487 hect.). - ·Ilranceilles 
- Chauffour - Collonges - Curemonte - Lagleygeolle - Ligneyrac 
- Lostanges - Marcillac-la-Croze - Mevssac - Noailhac - Saillac -
Saint-Bazile-de-Meyssac - - Turenne. 

Canton de Vigeois {6 corn.; 9,545 h.; 15,478 hect.) . - Estivaux -
Orgnac - Perpezac-le-Noir - Saint-Ilonnet-l'Enfantier - Troche -
Vigeois. 

Arrondissement de Tulle (12 cant.; 118 corn.; 14'1,062 h.; 
hect.) . 

Canton d'Argentat {1'1 corn.; 11 ,421 h.; 18,80!l hect.) - Albussac 
- Argentat - Forg-ès - Ménoire - Monceaux - Neuville - Saint-
Bonnet-Elvert - Saint-Chamant - Saint-Hilaire-Taurieux - Saint-

- Saint-Sylvain. 
Canton de Co1Tèze (!l corn.; 8,417 h. ; 22,1 55 hect.). - Bar -

Chaumeil - Corrèze - Eyrein - Mey1·ignac-l'Égli se - Orliac-de-Bar 
- Saint-Augustin - Sarran - Vitrac. 

Canton d'Éq letons (8 corn.; 7,290 h.,; Hl ,256 hect.) . - Champagnac-
la-Noaille - Chapelle-Spinasse (La) - Egletons - Jard in (le) - Mous-
tier-Ventadour - Rosiers-d'Églelons - Saint-Hippolyte - Saint-Yrieix-
le-Déjalat. 

Canton de Lapleau (8 corn.; 6,!191 h.; 18,0H hect.). - Lafage -
Lapleau - Latronche - Laval - Saint-Hilaire-Foissac - Saint-Mcrd-dc-
Lapleau - Saint-Pantaléon-de-Lapleau - Soursac. 

Canton de la Roche-Cani llac (11 corn.; 6,!l62 h.; 17,608 hect.) . -
Champagnac-la-Prune - Clergoux - Espagnac - Gros-Chastang - ' 
Gumond - Marcillac-la-Croizille - noche-Canillac (La) - Saint-Bnzilc-
de-la-Roche - ·saint-Martin-la-Méanne - Saint-Pardoux-la-Croisi lle -
Saint-Paul. 

Canton de (H corn.; 8,715 h.; 2-1,576 hect.). - Altillac -
Bassignac-le-Bas - Camps - Chapelle-Saint-Géraud (La) - Goulles -
n!ercœur - Reygade - Saint-Bonnet-le-Pauvre - Sainl-Julien-Ie-Pèl.erin 
- Saint-Mathurin-Léobazel - Sexcles . 

Canton de Saint-Privat {'10 corn. ; 0,1'11 h.; 25.485 hcct. ). - Auriac 
- Bassignac-le-Haut - Darazac - Hautefage - fülhac-Xaintrie - Sainl-
Cirgues - Saint-Geniez-ô-1lcrl e - Saint-Julien-aux-Bois - Saint-Privat 
- Servières. 

Canton de Seilhac (9 corn.; 15,505 h.; 21,627 hcct.). - Beaumont 
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- Chamboulive - Chanteix - Lagraulière - Pierrefitte - Saint-Clé-
ment - Saint-Jal - Saint-Sah•adour - Seilhac. 

Canton de '/'1·eignac (1'1 corn.; 14,381 h. ; 31,931 hect. ). - Affieux 
- Chamberet - Église-aux-Bois (l' ) - Lacelle - Lonzac (le) - Peyri s-
sac - Ililhac-Treignac - Saint-Hi !ai re-les-Courbes - Soudaine-favina-
dière - Treignac - Veix. 

Ca11ton ·Nord de Tulle (7 corn.: 20,895 h.; 14,7!Jü hecl. ). - Cha-
meyrat - Favars - Sa in t-Germain-les-Vergnes - Saint-Hilaire-Peyroux 
- Saint-ill exant - Tull tl (Nord ). 

Canton Sttd de Tulle (15 corn.; 17,876 h. ; 20,216 hecl.). - AnglcR 
(les) - Chanac - Chastang (le) - Corni l - Gimel - Ladignac - La-
garde - Laguenne - l\larc-Lalour - Pandrignes - Saint-Bonnet-Ava-
louze - Sainte-Fortunade - Sainl-l\lartial-de-Gimel - Sainl-Pries l-ùe-
Gimel - Tulle (Sud). . 

Canton iCU;:;e1·cl1e (9 corn.; 15,500 h. ; 24,8'18 hect. ). - Condal -
Esparli g·nac - _Eyburie - Lamongerie - l\las,eret- lll eilhards - Saint-

'YIJard - Salon-la-Tour - Uzerche. 

Arrondissement d 'Ussel (7 canl.; 7"1 corn.; 67,02·1h.; 177,512 hecl. ). 
Canton de Bort (10 corn. ; 9,864 h.; 16,2ü0 hecl .). - Bort - Mar-

gerides - l\Ioneslier-Port-Dieu - Port-Dieu - Sainl-Bonncl-près-Bort-
Sainl-JuLien-près-Bort - Sainl-Viclom '--- Sarroux - Thalamy - Vey-
rières. 

Canton de Bugea t (H com . ; 9:l!JO h. ; 34,823 hecl. ). - Bonnefond 
- Bu!feat - Grandsaigne - Lestards - illural - Pérols - Pradines -
Saint-Merd-les-Oussines - Tarnac - Toy-Viam - Viam . 

Canton d'Eygurande (10 corn . ; 6,023 h. ; 19,227 hect. ). - Aix -
Couffy - Courteix - Eygurande - Feyt - Lamnzière-llaule - Laroche-
près-Feyt - n!erli.nes - Monesti er-Merlines - Saint-Pardoux-le-Neuf. 

Canton de Meymac (10 1'1,517 h. ; 28,502 hect.). - Allc!Tal 
- Ambrugeat - Combressol - Darnels - Davignac - Maussac -
!lleymac - Péret - Saint-Sulpice-les-Bois - Soud eilles. 

Canton de Neuvic (10 corn. ; 11,305 h.; 26,5'11 hecl.). - Chi rac -
Lamazière-Basse - Liginiac - Neuvic - Palisse - Roche-le-Pe1"roux -
Saint-Étienne-la-Geneste - Saint-Hilaire-Luc - Sainte-Marie-Lapanouze 
- Sérandon. 

Canton de So1"1iac (8 com. ; 7,820 h.; 26,026 hecl. ). - Bell echassagne 
- Chavanac - niill evaches - Peyrelevade - Saint-Germain-Lavolps -
Sainl-llemy - Saint-Setiers - Sornac. • 

Canton d'Ussel (•12 corn.; -H,302 h.; 26,163 hect. ). - Chaveroche -
Lignareix - Mesles - Saint-Angel - Saint-Déséry - Saint-Étienne-aux-
Clos - Saint-Exupéry - Saint-Fréjoux - Saint-Pardoux-le-Vieu" -
Tourelle (la) - Ussel - Valiergues. 
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X 

A(;ricnhore' productions. 

Sur les 588, 700 hectares que comprend le département de la 
Corrèze, on comp·e : 

Terres labourables . 
Prés . . 
Vignes . . . . . . ... 
Bois ... 
Landes . .•. . . . .. .. 

2l8 ;l87 hectares. 
79,505 
7,859 

H6.825 
120,500 

Le reste du territoire es t réparti entre les pâturages et pacages, 
les éta ngs, les emplacements de villes, de bourgs, de villages, de 
fo rmes, les surfaces pri$eS par les routes, les chemins de fer, les 
cimetières, etc. 

En 1894, on comptait dans le département 6,265 chevaux, 8,955 
el 752 mulets . Les chevaux de la Corrèze sont très estim és, et 

ce département possède un des grands établissements créés en France 
pour le perfecLionnemer.t de la race chevaline, le haras national de 
Pompadour (51 étalons, 12 juments arabes), étab li au xnn' siècle, 
par le duc de Choiseul, à côté de l'ancien château de Pompadour, 
près duquel a été un hippodrome. Des succursales de ce 
haras existent à la Rivière, à la Villate, aux Monts, dans la commune 
de Beyssac et près de Pompadour. 

170,870 animaux de l'espèce bovine sont répartis dans l'arrondis-
sement de Brive et dans une partie de celui de Tulle; les bœufs, de 
petite taille, s'engraissent facilement et servent à l'approvisionnement 
de Paris. Les excellents pâturages de la Montagne nourrissent 
5'1!!, 775 moutons ('15,245 quintaux de laine en 1894) , remarquables 
surtout dans les cantons de Meymac, Sornac et Bugeat; les moutons 
du Vendonnois (canton de Lubersac) sont très renommés . Les porcs 
sont au nombre de 110,947; 5,687 chèvres donnent une gra nde 
quantité de lait servant à la fabrication d'excellenls fromages; Saint-
Pries t-de-Gimel est connu pour ses tomes de Brach, en cai llé cle-
hrebis. Enfin il existe dans le département environ 14,500 chiens, et 
55,854 ruches, ayant produit, en 18!!4, 110,967 kilogrammes de 
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miel el 70,984 de cire. Les dindes, générale:."lent expédiées sur 
Paris, sont l'objet d'un important commerce. 

Sous le r.1pport des producti ons, la Corrèze se divise en deux 
régions distinctes : la Montagne el le pays bas. La première, 
qui compr1' nd l'arronclissemenl cl'Ussel et la plus grande partie de 
celui de Tulle, offre une vaste surface de bruyères ; le reste est 
occupé par des champs de seigle, d'avoine, de sarrasin, de chrnvre, 
de lin, et de bons pâturages pour les moutons. On y trouve, surtout 
aux environs de Neuvic, de nombreux châtaigniers, dont les fruits 
forment, avec les pommes de terre, la principale nourriture des 
habitants des campagnes. Le pays bas, qui embrasse l'ouest et le 
sud-ouest clu produit du froment , du seigle, de l'orge, 
de l'avoine, du maïs, du sarrasin, des fruits de toute espèce, et 

dans les bas;es vallées de la Dordogne, de la Corrèze et de 
la y,··zère, d'importants vignobles, ne produisanl toutefois des 
vins communs. Il faut en excepter les crus : et Vertougi, grand cru 
coté par les moines de Cluny, auxquels il appartenait; de Voutezac 
(côte du Saillan t}, d'Allassac, de Donzenac , Beau lieu, Queyssac , qui· 
donnent des vins ordinaires eslimés, et ceux de Collonges, Saillac, 

Varetz, renommés pour leurs vins blancs . Il se fabriqu e, 
particulièrement dans les environs de Beaulieu, un vin « de paille 
qui est apprécié des connaisseurs. 

En 1894, le département a récolté 525, 000 hecto!. de from ent, 
56. 790 de méteil, 795,000 de seigle, '15,000 hecto!. d'orge, 
562,500 de sarrasin, 95,000 d'avoine, 1,080,000 quintaux de 
pommes de terre, 150,000 de châ taignes, 155,000 de 
fourragères, de tabac, 11 ,250 de chanvre (filasse), 15, 194 hec-
to!. de vin et 19 ,450 de cidre. 

Le département offre peu de prairies artificielles, mais il a de 
vastes prairies naturelles el de nombreux arbres fruitiers, tels qu e 
pommiers, poiriers, cerisiers, pêchers, noyers, cogaas-
sjers, de belles châtaigneraies, surtout aux environs de )3rive, et 
plus de 50,0_00 hectares de forêts ( 105 hectares seulement appar-
tiennent à !'Etal). Les principales sont : celle de Cham]ieret, peuplée 
de sangliers; celles de Frétigne, Salon, Meilhards, Turenne, Chirac, 

' Bonnaigue, Soudeille, Ara.ac-Pompadour, etc. Les essences domi-
nantes sont le chêne, le hêtre, le bouleau, l'aulne, le tilleul, 
le frêne; le peuplier el le saule bordent les cours d'eau. Enfin les 
villes de Tu lle et de Brive possèdent des pépinières. La flore du 
département de la Corrèze esl extrêmement variée. . 

Une /erme-.école est étab lie aux Pla ines, davs la commune de 
Neuric. 
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Xl 
Industrie. 

Il existe des gisements rle houille, éc11elonnés comme des ilols sur 
un parcours de 15 kilomètres environ (rive droite de la Dordog ne) 

Monestier et Ribeyrol (près de Bort) . Puis viennent les bassins 
de Lapleau (près de ?tl eymac), de Saint-Chamant (près d'Argenlat) , de 
Cublac (abandonnés) et de Chabngnac, et de faioles couches de 
houille observées sur d'autres points, comme aux environs de Man-
sac, près de Larche, à Saint-Cyr-la· Roche, à la Sauvezie, près d' Al-
lassac, à la Saulière, vers Lanteuil. Mais il n'y a d'exploitations 
Lapleau, Cublac et Saint-Chamant. Les trois mines exploitées, à une 
profondeur maxima de 126 mètres, occupent 110 à 120 ouvriers, cl 
ont produit, en '1895, 2,099 tonnes de houille. . 

Des mines de fer ex isLP.nt à Estivals, Meilhards, Nespouls , Sain!-
Cernin-de-Larche, Cbartriers-Fer1 iàes, Saint-Robert, Turenne, au 
Deveix (commune de Bort), etc. Uuatre minières exploitées fOurnis-
sent annuellement 77,000 quintaux de fer aux hauts-fourneaux de la 
Corrèze, du Lot et de la Dordogne . - On trouve aussi sur le 
territoire de l'antimoine (à la Chapelle-SainL-Géraud, Ayen, Ségur, 
Chanac), du plomb sulfuré argentifère (Argentat, Ayen, Auriac, 
Nonards, Chabrignac, importante exploitation ; Caussenille, prés de 
Mercœur; Monestier-Port-Dieu ; Ribeyrol, près de Bort; Sadroc), ùu 
cuivre (Ayen, Turenne, Louignac, Yssandon), du sulfate de baryte 
(à Chabrignac), quelques indices <l'étain (près d'Arnac-Pompadour), 
et, près de Meymac (où l'on trouve aussi du wolfram), la seule mine 
de bismuth exploitée en France. 

La formation géologique de la Corrèze est très-variée. On y 
rencontre diverses variétés de granits, le gneiss, le micaschiste, UI1 
gîte calcaire au milieu du gneiss (à Gioux, près des bords du 
Chavanon); des lambeaux de terrain houiller (comme à Lapleau , prè3 
de Meymac), recouverts par le granit porphyroïde; puis çà et là des 
roches amphiboliques et serpentineuses (celles-ci aux envi-
rons de Beaulieu), enfin quelques coulées volcaniques (phonolilhesel 
laves basaltiques), vers la limite orientale du département. Des lam-
beaux de schiste ardoisier rt:posent sur les gneiss traversés de filons 
de quartz amorphe. A l'une des extrémités du Plateau Central, puis 
au suri et au sud-ouest, viennent les terrains fossilifères, savoir : les 
grès houillers, de minces bandes de -calcaire carbonifère ou permien, 
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les grès permiens jaunes et rouges, les grès du trias ou grès bi-
garrés, et enfin la masse imposante rles calcaires jurassiques, depuis 
le lias inférieur, jusqu'à l'oolithe moyenne, où le minerai de fer se 
trouve en aLonda11ce. Dans certains bancs du lias supérieur, on 
trouve en quantité des oslrea Beaumonli et d'autres coquilles fossiles 
(Lissac, Couzage, La Roche). Enfin, dans les environs de Turenne et 
surtout dans la commune de Saint-Cernin-de-Larche, près rlu con-
fluent de. la Couze et de la Doux, on observe d'intéressants dépôts de 
travertin. 

On exploite des carrières de pierres de taille dans les environs de 
Ilrive, notamment à Gramont, commune de (grès); 11 b Fage, 

la Souleille, au Coutinard (commune de Noai lles), à Nazareth, à 
Turenne (calcaires divers, la plus belle qualité vient du Coulinanl), 
à Saint-Mathurin, Collonges (grès rouge), Eyrein, Sainte-Merd-lcs-
Oussines (granit rose). La de Saint-Marti al-de-Gimel, à 13 ou 
14 kilomètres de Tulle, fournit de bon granit bbnc, et Ussel du 
granit bleuàtre. D'autres carrières peu importantes sont ouvertes sur 
divers points du département (Argent:it, Beaulieu, etc.). 

Les meules à aiguiser se tirent de Gramont, Noailhac, Collonges; 
les meules à moulins, celles dont on se sert dans les papeteries, sont 
extraites dans les environs de Brive (surtout dans les communes de 
Dampniat et de Sainte-J<'éréole), au moulin de la Grèze (commune de 
Saint-Cernin-de-Larche) , à Monestier-Port-Dieu. La pierre à chau:r; 
vient principalement de Nazareth, de la Fage, du curieux gisement 
calcaire de Gioux el des env irons de Beaulieu (chaux hydraulique) . 
L'ardoise est exploitée au Saillant (communes de Voutezac et 
d'Allassac), à Allassac et à Tra1·assac (commune de Donzenac). 

Le kaolin, ou terre à porcelaine, se rencontre à. Sadrot, canton de 
Donzenac, où il est ex ploité depuis quelques années; il en existe 
qu elques lambeaux à l'état d'atterrissement au hameau des Rivières, 
près du Lonzac, vers Bugeat, Treignac, Égletons el Corrèze. On ex-
ploite dans les enviro'ns de Turenne des argiles réfractaires olfrant 
avec le kaolm une certaine analogie. La lave de Rilha c-Xaint.ri•! et 
de Bassignac-le-Haut est employèe dans les conslruchons; on l'extrait 
surtout près du hameau de Visis, non loin du cratère d'où elle est 
sortie jadis. 

Trois localités principalement posoèdent des eaux minérales, 
Saint-Exupéry, Marcillac-la-Cro1zille et les Saulières. 

On trouve de la tourbe dans toute l'étendu e et le pourtour du 
pbteau de .Millevaches; mais l'exploitation en est récente, et il est 
encore impossible de juger de ses résultats. 

L'mine la plus importa nte du département est la manufacture 



I:'iDUSTnlE. 59 
nationale d'armes de Tulle, composée de plusieurs établissements 
séparés, établis dans divers lieux : à Tulle, au hameau de Souillac 
(1'i kilomètres à l'ouest) el à (5 kilomètres au sud) Lnguenne. Elle ' 
peul livrer annuellement jusqu'à 70 ,000 fusils. Souillac est le lieu 
où s'usinent les canons de fu sil; à Tulle et dans les autres annexes 
se font les bois el les autres pièces. Le n0111bre des ouvriers 
employés dans les diverses maisons de la manufacture varie de 
1,500 à 5,000. - Les autres établissements métallurgiques du 
département sont : les forges (avec feu d'arfineri e) de Pissac (com-
mune de Beyssenac); celles du Chavanon (commune de Mones tier-
Merlines), comprenant un haut-fourn .. au, des fonderies et 2 feux 
d'affinerie; les forges el aciéries de la Grénerie (commune de Salons); 
les forges de la Marque et du Cou par (commune de Tulle) , etc. 
l'lusieurs de ces forges sont actuellement ' 

Parmi les filatures de laine ou de colon, nous .:ilerons celles 
d'Argental, de Meymac et Vigeois. Près de Bort, non loin de la 
magnifique cascade de la Rue, se trouve une importante usine pour 
le moulinage de la soie, qui forme avec sa chapelle, l'habitation du 
directeur, etc., un véritable hameau. Les soies brutes viennent de 
Lyon, où elles relournent filées; 600 jeunes fill es sont employées :·1 
celle industrie; des sœurs, qui tiennent aussi une pharmacie, leur 
procurent une nourriture saine à un prix mod ique. - On fouriqu e 
dans le département des bas et gilets de laine, des droguets et 
différentes étoffes : la fabrique la plus importante est ('elle de 
M. Fronty à Donzenac. Argentat, Bort, TullP, Treignac, Ussel, Beau-
lieu, Cueil el Feix, près de Tulle, ont des carderies : A11Lazine, 
une blanchisserie de toiles. · 

Les principales papeteries sont celles de Laguenne, Malemo l't 
(papier de paille), du Prieur (près àe Brive), de Laumeuil (près de 
Larche), de Tull e et cl'Uzerche. Argentat, Brive, Beauli eu, Bort. Don-
zenac, Ussel, Treig11ac et Uzerche possèdent des tanneries; Beaulieu , 
Bort, Brive, Tulle, Uzarche, Ussel, Meymac, Neuvic, des teintureries; 
plusieurs de ces villes ont aussi des corroieries. 

Brive est renommée pour sa moutarde violette et pour ses 
conserves alimentafres, qui se fahriquent aussi à Pompadour et à 
Tulle. Enfin, le département renferme 5 faïenceries (52 ouvriers), 
des fabriques de poteries (à Tulle, Brive, Donzenac, Neuvic), de tuyaux 
de (à Brive), de bougies (Tulle) , de cire (Bort, Brive, Treignac), 
de chapeaux (Bort, Brive, Laguenne, Tulle, Treignac, Argentat), de 
chaises (Bri ve, Tulle, Ussel, Égletons), d'allellcs (Mei•mac, qui confec-
tionn e aussi des ai11si que Uzerche el Bort), un atelier de 
taillanderie (à Brive), des ateliers d'enveloppes de bouteilles en paille 
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(Laguenne, ULerche, Argental}, des brasseries (à Tulle, Brive, Cha-
meyrat, Malemort, Bort, Treignac), des huileries (à Saint-Hilaire-lc-
Peyroux, Meyssac, Saillac, Brive, la Chapelle-aux-Saints), des scieries 
(à Bort, Vigeois), des fabriques de sabots et galoches (à Brive, Ussel, 
Bort), des fours à chaux (à Brive, Larche, Sainte-Aulaire, Ayen, 
Perpezac-le-Noir, Perpezac-le-Blanc, Nonards, Tudeils, Végennes, 
etc.), des tuileries (Tulle, Beaulieu, Bort), une fabrique d'eau de Seltz 
à Treignac, enfin de nombreux moulins. 

XII 

Commerce, chemins de Ier, routes. 

La Corrèze expo1'te : des bestiaux (bœufs gras jeunes, veaux, 
moulons et po1·cs), des chevaux et mulets, des vins communs, ries 
bois de construction et merrains, du fer, du bismulh, de la houille, 
de l'huile de noix, des cuirs, du papier, des truffes, des volailles 
truffées ; des pâlés de foies gras d'oies et de canards, expédiés au 
loin; des conserves alimentaires, notamment de champignons; de la 
moutarde violelle de Brive; des châlaignes, des fruits, etc. 

li importe: des matières p1'emières pour ses filatures, des denrées 
coloniales, des ar ticles d'épicerie, de librairie, de modes, rle 
nouveautés , d'horlogerie, d'ameublement, de verrerie, des fruits 
secs du Midi, des liqueurs, des sucres de betteraves, et environ 
52,000 quintaux métriques de houille provenant d'Aubin, (Aveyron) 
et de Carmaux (Tarn). 

Le départemen t est traversé par 7 chemins de fer ayant un déve-
loppement total de 54.7 kil. 

1 • Le chemin de fer de Paris à Toulouse par Uzerche , Brive 
et Cahors passe du départ. de la Haute-Vienne dans celui de la 
Corrèze à 2 kil. en deçà de la station de Mnsseret. Outre cette station, 
il dessert celles de Salon-la-Tour, Uzerche, Vigeois, Estivaux, Allassac, 
Donzenac, Ussac, Brive, Chasteaux; puis il entre dans le 
départ. du Lot. Parcours, 75 kil. 

2° Le chemin de fer de Limoges èt Figeac par Saint-Yrieix 
entre clans le département de la Haule-Vienne à 1 kilomètre en 
deçà de la station de Saint-Julien. Outre celle station, il dessert 
celles de Lubersac, Pompadour, Vignols-Saint-Solve, Objat, du 
Burg, de Varetz, Ilrive; Tùrenne, et passe, à 500 mètres au delà 
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de Turenne, dans le département du Lol. Parcours, 64 kilomètres .. 

5° La ligne de Brive à Périgueu:i; passe aux gares de Lanbe, la 
Rivière-de-Mansac, puis entre dans la Dordogne à 500 mèt. avant la 
statio11 de Terrasson. Parcours, 18 kil. 

4° Le chemin de fer de Brive à Clermont-Ferrand de,scrl Auba-
zines, Cornil , Tul!e, Gimel, _Corrèze, Eyrein , Montaignac-Saint-H ip- · 
polyte, Rosiers-d'Eglelons, Egletons, Soudeillesr Lapleau-Maussac, 
Meymac, Ussel, Aix-la-Marsalouse el Au de\11, il 
entre dans le du Puy-de-Dôme. Parcours, 11 2 kil. 

5° Le chemin de for de ilfeymac à Limoges dessert la Jassonneix , 
Bel'nal, Barsa nges, Perols, Bu!(eal, Viam, la Celle-Corrèze, pui s 
entre dans le départ. de la Haule-Vienne près de Plainartige. Par-
cours, 41 kil. 

6° Le chemin de ft)r d'Eygura11de à Aurillac parcourt d'abord 
6 kil. dans le départ. du Pu y-de-Dome, rentre dans la Corrèze, où 
il dessert Port-Dieu, Mialet el Bort, puis entre dans le Cantal. Par-
cours, 52 kil. 

7° Le chemin de fer de Sainl-:Denis à Aurillac parcourt le 
départ. de la Corrèze à son extrémité S., sur une longueur de 7 kil. 

Les voies de communication comprennent 5,257 kil., savoir: 

7 chemins de fer. . . . 
Roules nationales . . . . 
Roules cléparLcmcntales . . 

547 kil. 
572 
520 

Chemins· vicinaux d.e grande communica tion . 1,607 
964 

1,257 
120 

d'intérêt commun. 
ordinaires . • . 

riviè1·p navigable (la Dordogne). . 

XIII 
Dictionnaire dea eommune11. : 

Les chiffres de la population sonl ceux du r ecensement de 1891. 

Affieux, 1,075 h., c. de Tre ignac. 
- Dell e pierre mégalithique, avec 
bassi ns; sur le Puy-Ponlou. 

Aix, 1,172 h., c. d'Eygurande . ........-
Hestes de la voie r omaine de Bordeaux 
à Lyon . 

Albignac, 52.0 h ., c. de Ileynal 

Albussac, 1,591 h., c. d'Argen lal. 
OO>'-> Cascade de Murel. 

Allassac, 4,551 h., c. de Donzenac. 
.....__.,. Delle tour à mâchi co ulis, du 
x111• s. 

Alleyrat, 505 h., c. de Meymac. 
Altillac , 1,451 h., c. de Mereœ ur, 
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dans une posi tion charmante. 
Dans l 'église, CU l'e baptismal e en mar-
bre suppor tée par des lions (x 11 • s.). 
- Châ tea u de la Majori e. - Deux dol-
mens, près du ham. de la Borderi e. 

Ambrugeat, 1,125 h., c. de ) leymac. 
Angles (Les), 14.t h. , c. (S ud) de 

Tull e. - Tombell es. 

Argentat, 5,087 h ., ch.-1. de c., nrr. 
de Tulle, su i· la Do1·clogne. _,.. Dans 
la bibliothèqu e communa le, antiquitcs 
provenant cl es fouilles de l::. 011gour, où 
se trouvait une s tation romaine. - · 
Menhir conn u sous le nom de Grave 
de Roland (mon. hist. ). 

Arnac-Pompadour, ·J,668 h., c. cl c 

Cluileau du Baznue ix, près de Sa int-Frcjoux. 

Lubersac. --.. Curieuse cglise du 
s. (mon. hi sl.); troi s anciennes sta-

tu ettes sur la fo çude; nef uniqu e ; 
transsept; chœur composé de trois 
absid es ayant, réunies, la forme d'un 
trèfl e. - A Pompado ur. bea u chàteau 
ti cs xv 11 et xv1• s., Hanqué de tours roue.les 
à remaniê par madame 

de Pompadour, à qui il appar ti nt so us 
Louis XV, et occupé aujourd'hui par un 
haras imporl3nl. 

Astaillac , 558 h ., c. de Beau li eu. 
--.. Ruines du chàteau cl 'Es tres ·es, 
sur les bords de la Dordogne, il l'entrée 
de la vallée où llaoul de Bou rgogne 
battit les Normands (V. Ilistoire); clans 
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-celle vallée, si les charm ants. - Dans 
l'église , boiseries peinles du xv 111• s. 

J\ubazine , 9ï5 h. , c. de' Beynat. 
...,.......... Belle église (mon. hi sl. ) du XII' s., 

·CU forme de croix; jolie lour octogo-
nale au centre du trnnssepl; fresque de 
1-166; précieux vitraux en grisaill e, J e 
la même époque que l'égli se; ma gnifi-
que tomb ea u de saint Étienne, fonda-
teur de l'ég lise el de l'abbaye donl elle 
dépend ail ; armoire en chêne du x11• s . ; 
bell es s talles du xv111•s., en liois sculpté; 
dans la sacris ti e, cro ix en cristal de 
roche, obj e ts d'cmaillerie des XII ' et 
x111• s . - Dans un vallon étroit, ruines 
de l' abbave de femmee de Covroux. -
Dans les ènvirons, canal creusé 
dans le gneiss. - Dolmen dit du Bois-
lléritier ou du Bois-Ayrelié. - Crom-
lech prèsduPuy-de-Pauliac (mon. hisl.). 

Auriac, 1,020 h., c. de Saint- Privat. 
..,__.. Gorges pilloresq ues, profondes 
de pl us de 200 mèl., où la Dordogne 
r eçoit la Luzège. - Restes de l' abbaye 
d e Valelle. 

Ayen, 1,156 h., ch.-!. de c., arr. 
de Brive.-.+ Église dont le sanctuaire 
(x1v• s .) esl entouré d'enfeux nomb1·eux 
el remarquabl es, el appuyé d'un con-
trefort creusé en forme de fanal funé -
raire. 

Bar, ·I,06G h ., c. de Corrèze. ---.. 
Dans l'église , reliquaires du XI.Il' s . 

Bassignac-le-Bas, 588 h ., c. de 
Alcrcœur. 

Bassignac-le-Haut, 728 h., c. de 
St-Privat . -.+ Croix sculptée du xv• s. 

Bazaneix, V. Saint-Fréjoux. 
Beaulieu, 2,559 h., chef-lieu de c. , 

arr. t.l e Drive, sur la Dortlogne . 19-->--
Vas te eglise (IDOn. hist.) des Xll" el XIII' 
s., ayant appartenu à une puissante ab-
baye de bénédictins ; façade gothique 
flanqu ée d'une tour quadrangul aire ; 
magnifique portail au midi, l'œuvre 
artistique la plus remarquable du 
département. Ce portail était jadis 
-abrité par une voûte dont il ne r esle 
que les entièrement couverts 
de sc ulptures ma lheureusement incom-
plètes et mulilées. Les re liefs de droite 
r eprésen tent Daniel dans la fosse aux 
lions, !'Avarice- el la Luxure; à gauch e 
sont figurées la Tentation du Christ et 

sa vi cloi1·e sur les démons. Les faces 
m1térieurcs des jambages é tai ent ornées 
des s tatues du Christ e l de la Vi erge, 
auj ourd'hui ;, moiti é détruites . Un 
élégant trumeau, découpé en lobes e l 
fl auqué de grandes cariatiùes, divise la 
porle en deux baies el supporte un 
épais 11nleau, surmonté lui . même d'un 
vas te tympan. Les effi g ies en demi·rc-
lief de saint Pierre el de sa int Pau l 
ornent les pi édroi ts lat éraux . Des rosa-
ces d'un goût exce ll ent et des monstres 
sava mmenl scul ptésoccupenl le linteau. 
Au tympan ont été sculptés d'autres 
animaux, réels ou fa ntastiques, et la 
grande scène du Ju gemen t dernier, 
présidée par Jésus-Christ el ses douze 
Apôtres. L'intérieur comprend : trois 
nefs, ave.c de petites tribunes; un 
lranssepl, dont le cent1·e supporte il.ne 
tour octogonale , cl un e abside centrale 
qu'entoure un Las-côté tourna nt flan-
qué de trois chapelles . Quel11ues cha-
pi teaux pri\senlen l des sculptures assez 
curieuses. L'église de Beauli eu possède 
une précieuse statu e de la Vie1·ge, du 
x11• s., en lames d'argent rehaussées de 
filigranes et <l'entai lles ; chms la sacris-
tie, crosse euchari ::; Lique du xv11• s. et 
reliquaires des xn• et xm• s. - Cha-
pelle du x11• s., autrefois église parois .. 
si:!le. - Restes des murs de la ville 
(x1v• s.). - Maisons des m1', x1v• el 
xv1• !. ; en face de l'église, ma ison 
(restaurée) orn ée de fines scu lptures 
du xv• s.; remarquable chem inée. -
Statue du général Marbot, par M. Millet 
de Marcilly. 

Beaumont, 570 h. , c. de Seilhac. 
Bellechassagne, 285 h., c. de Sor-

nac. 
Benayes, 914 h., c. de Lubersac. 
Beynat, 2,069 h ., ch. -!. de c., arr. 

de Brive. ,...___ Dolmen dil la Cabane 
des Fées, près du ham eau de Brugeilles. 

Beyssac, 1,124 h., c. de Lubersac. 
---.. Belle petite égli se aux armes du 
pap,e Innocent VI,qu i l'aurait fait bâtir. 
-Snr la Loyre, chartreuse de Glandier, 
r econstruite de 1869 à 1879. - Ch,\teau 
de Monts, berceau du pape Innocent VI. 
- Ruines pi ttoresques du château de 
la Rivi ère, où est é tablie une succur-
sale des haras de Pompadour. 
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Beyssenac , 896 h., c. de Lubersac. 
Billac, 555 h., c. de Ilea uli eu . ..,._... 

Anci e11 cliùtcau. 
Bonnefond , 925 h. , c. de Ilu gcal. 
Bort , 5, 58 h., ch .-1. de c., atT. 

d'Ussel, sur la Dordogne, au pi ed des 
Orgues, rocher basa ltique, d'où l'on 
jouit d'un des plus beaux pauoramas 
de la France, sur la Dordogne, la Ru e 
et un e pnrlie du départ. du Can tal. 
.,.,._,..Ég lise du 111• el du xv• s. - lluste 
de Marm ontel, sur la promennde. -
Saut de la Sa ule, cascade form ée par 
la Rue dans un sile sa uvage , entre des 
roch er s polis comme l e marbre. 

Branceilles, 753 h., c. de 
Brignac, ·1,0135 h., c. d'Ayea. 
Brive, '16,805 h. , ch.-l. d'a rr., agréa-

bl ement situé sur la rive g. ile la Cor-
rèze, au mili eu d'un paysage charmant, 
et entouré de beaux boulevards. Mal-
heureusement, l'aspect intérieur de la 
ville, qui rnpp elle encore Je moyen 
âge, ne répond pas aux promes::;es 
que fait co ncevoir l ' t1 spec t ex térieur. 
i)»--+ P lusieurs mon um ents anciens de 
Brive so nt tontefois r emarquables; le 
p lus importan t es t l'église Saint-Mar-
tin (mon. hist. ), construite sur de vas-
tes proportions à la fin du XII' s. Elle 
comprend : !rois nefs d'égale hauteur, 
sépnrécs par de hardis pil ier s cylindri-
ques, dont quel4ues-uns ont sensibl e-
ment dévié de la ver ti ca le ; un transsept, 
remanie extér ie uremen t au xv111• s. , e t 
trois absides dont les par ties supérieu-
r es aussi du xvm• s . Le portail 
principal offre de jol ies sculptures , 
dont les motifs se répètent sur un 
ancien béniti e r placé près de la porte 
latérale du nord. Cuve baptismale en 
pi erre; Ju x111• s., en cuivre 
ciselé et doré . Le chœu r r enfo rm e un 
é légan t lu trin en l'cr forgé du x11 1• s. -
Église St-Libéral (x1v•-xv• s.). - Re-
marquabl e p etit séminaire (mon 
hist. ), en pa1·tie de la Henaissance. -
Delle colonnad e devant le collège, qu • 
da te de 1569. - Curieuses maison 
des xv• e l xv1• s . ,' à tourell es; deux 
ou trois aulrrs maisons ont conservé 
en grande partie leurs façades des 
:xu• e l x111• s. - Vasles case1·nes. -
l!Iusée de la société scientifique, histo-

riqu e e t archéologique de la Corrèze. -
Statues, en bronze, du maréc hal llrune 
e t de son beau-frère le docteur Maj our, 
b ienfa iteur ile la vill e. - Pont sur la 
Corrèze, conslruil par l'a!Jbl! Dubois, 
frère du cardinal de ce nom. - A 
1,500 mèt . de la ville , grottes de 
Srtinl-Antoine de Padoue, pèlerin age 
desse rvi par les Franr;i sca ins. - Su r le 
territoire de Drive ex istent des g1·ottes 
naturelles ;, si lex taillés e t des grottes 
creusées de ma in d'homme (Siaurat, 
Lamouroux, e tc.). 

Brivezac, 6i5 h ., c. de Dea uli cu. 
....-+ Égl i e romane. 

Bugeat , 1,146 h. , ch.-1. de c. , arr. 
d' Usse l. 

Camps, 569 h ., c. de Mcrcœ ur. 
Celle (La), 509 h., c. de Treignac. 
Chabrignac, h., c. de Juilla c. 
Chamberet, 5,279 h ., c. de Trei· 

gnac. Dans l'égli se, grand e châsse 
en cuivre émaill é du xu• s. - Tom-
belle. 

Chamboulive , 2,832 11. , c. de Seil-
hac. 

Chameyrat, 1,545 h., c. (Nord) de 
Tulle. 

Champagnac-la-Noaille , 750 h ., 
c. d'Égl etons. ---.. Ch,\teau de Sé-
tiiè res, des x1v• et xv1• s. 

Champagnac-la-Prune, h ., c. 
de la Roche-Can illac. ---.. Profondes 
c l pittoresques gorges du Doustre. 

Chanac, 622 h., c. (Sud) de Tull e. 
Chanteix, 1,195 h., c. de Seilha c. 
Chapelle-aux-Brocs (La), 507 h., 

c. de Jll"Îve . ...-.. Château ruiné du 
Cairo. 

Chapelle-aux-Saints (La), 455 h .. 
c. de Deaulieu. 

Chapelle- Saint-Géraud (La), 519 
h. , c. de Mercamr. 

Chapelle-Spinasse (La), 272 h., c. 
d'Églelons. 

Chartrier-Ferrière, 675 h., c. de 
Larche. 

Chastang (Le), 550 h ., c. (Sud) de 
Tulle. 

Chasteau, !!06 h., c. de Larche. 
_..Site pittoresque. -Château rniné 
de Couzagc (11v• s.), à la lisière de la 
fo rêt de ce nom. - Rocher <l e P1lle-
llrive, surmonté de d"éb1"Ïs <l e mul"s. -



Cascade de Gimel ; la cascade supl!rietirc. 
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Sou!'ces du Blagour et du Sorpl. -
Grottes du Long-Peuch. - Pillorcsque 
v.allée d'Entl'ecor. - Belle source du 
Soul ier, renaissance <le la Couze, perdue 
plus haut so us terre. 
. Chauffour , 57·J h., c. de Meyssac: 

Chaumeil , 955 h., c. de Corrèze. 
Chavanac, 252 h., c. de Sornac. 

' Chaveroche, .i06 h., c . d'Ussel. 
Chenailler-Mascheix, 686 h., c. de 

Beau lieu. 
· Chirac, 971 h .. c. de Neu vie. 
Clergoux, 61i h., c. de la Roche-

Canillac. .,..__,.. Château rie Sédicres 
(x1v• s.), remanié il la Renaissance. 

Collonges, 1,058 h., c. de Mevssac . 
: beau c locher roma1;; an-. 

çien portail sculpt é dont les f'rn gmenls 
but éLé di spe rsés sur le mur de 
- Maisons 
· Combressol, 1,209 h., e. de Mei;-
inac. _,_ Ruines du mon:isLèr e de 
Bonnesn igne. - Dolmen. 

Concèze, 868 h., c. de Juillac. 
, Condat, 1,688 h., e. d'Uzcreh e. 
f:l»-+ Cht!Lcaux ruinés de La chassagne, 
<le MontégouL el de Veroéjoux. 

Cornil, 1,669 h., c. (Sud ) de Tulle. 
Église romane. - Tour lëodale 

("" s.). - DépoL de mendicité de Rah ès. 
Corrèze, 1,8'!.l, h., ch.-1. de c., ar1" 

de Tulle , sur la Corrèze. ,..._..... Pèleri-
nage de Notre-Dame du Pont-de-Salut. 

Cosnac, 822 h., c. de Bl'ive . .,..__,.. 
Grottes (creusées de main d'iiomme) 
des Rochers, encore habi tées, et de 
Rionne. - Châtea u des xv• et xvm• s. 

Couffy, 448 h., c. d'Eygurande. 
Courteix , 52.1 il ., e. d'Eygurande. 
Cublac, 1,505 h., c. de Larche. 
Curemonte, 9,15 h., c. de Meyssac 

Dans le cimetière, belle croix 
sculptoe .. - Château ruiné, au centre 1lu 
village. - Château ru iné de Sainl -
llilaire. -2 anciens châteaux restaurés 
'- Au-dessus de la Sourdoire, grotte e. 
lac souterrain du Planchot. 

Dampniat, 945 h., c. de Brivet 
- Clocher à màchicoulis du xv• s. · 

Darazac, 6>2 h., c. de Saint-Privat. 
Darnets , 960 h., c. de Meymac. 

_.. Château de Lieuteret, !J;iti, au 
nu• s., pa r la veuve du connéta!Ji e 
Henri <le Mon tmorency. 

Da vignac , 1,080 h., c. de Meymac. 
Donzenac, 5,5,LO h ., ch.- 1. de c., 

arr. de 13ri\'C, .,..._,.. Clochc1· du xiv• s. 
- Restes de l'encf' inlc fortifiée . 

Égletons, 1,832 h., ch.-1. de c., arr. 
de Tulle . .,.__... Dans l' église, reliquai-
res émaillés du x111 " s. 

Église-aux-Bois (L '), 510 h., c. de 

Espagnac, 866 h., c. cle la Ror.h e-
Canillac. _,, Chit lca u du Puy-du-
Yal. - Tumulus. 

Espartignac, 682 h., c. d'Uzer ehe. 
- Dolmen <le la Maison-du-Loup 
(mon. hi st. ). 

Estivals , 515 h., c. de Brive. 
Estivaux, 1,538 h., c. de Yi geo is. 

-.. Dolmen. 
Eyburie , ·1,488 h., c . d'Uzerche. 

-.. Ruines du chùteau du Verdi er, 
des x111• , 1v1• et xv11 • s., détruit eu 
1795. - Tumulus. 

Eygurande, 'l,007 h., ch .-1. de c., 
arr. cl'Ussel. - Substructions ga llo-
romai11 cs, au Pont-Charroux . 

Eyrein , 765 h., c. de Corrèze. 
Fage (La), 594 h., c. tle Lapl eau. 
F avars, 627 h., c. (Nord) de Tulle. 

Église du x1• s. 
F eyt, 580 h., c. d'Eygurandc. -

Cromlech (mon. hisl.). 
Forgès, 906 h., c. d'Argentat. 
Garde (La), 1,115 h., c. (Sud) de 

Tulle. 
Gimel , 958 h., c. (Sud) de 1'ullc. 

- Célèbre cascade de Gimel , formée 
par la Montane, el qui serait une des 
plus !Jellcs de la France si le volum e 
de ses eaux réponùail à la hauteur des 
rochers d'où elle se précipite. Ce n'est 
pas une seule chute, mai s bien un e 
suite de cascades, dont la hauteur 
totale est de 125 mèl. On en compte 
cinq. li est impossible de voir toutes 
ces chutes d'un seul coup d'œil , et l'on 
ne peut en ap procher que successive-
ment, à cause des circuits du canal 
que les eaux se sont creusé entre les 
montagnes. La chute supéri eure (le 
Saul), divi sée en trois parties par des 
rochers aigus, a environ 43 mèt. de 
hauteur, et, quand les cau.x sont abon-
dant es, un e larg. de 5 mèt. Lorsqu e la 
rivière es t gro::;sie par les pluies, les 
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trois cascades se confondent en une 
$eul1 i, qui offr e alors un coup d'œil 

, imposant. An-dessous de cell e pre-
mi ère chute, on en trou,1e une second e 
(la Redole) où l'eau suit un plan incliné 
fo rm é par un roc her d'environ 27 mè r. 
de hau teu r. La troisième (la Goutta-
tière ou Queue cle cheval) tombe d'une 
l1 aulenr de 25 mè t. clans la gorge sau -
vage dite In fe rno. Il y a enr.o re ci eux 
autres cascades au-dessous de ce lle-lü. 
La première des deux est ma gnifique. 
- Beaux rochers._- Dans le preshytère : 
châsse de Sa int-Eli enn c, une des plus 
Lelles qui sorties, au x111• s., 
des ma ins des émail leurs Iimou-in s ; 
buste-reliquaire, en argen t (xv• s.) , de 
sa int DJJminc, orn é d'écussons émaillés 
aux a1·mcs <l es se igneurs de Gim el. -
Au-dessus de la prcm iere cascade, 
ruines d'un ch"teau. - Entre les cas-
ca des, sm· un promon toire de granit, 
ruines de l'église cl e Saint-Étienne de 
Draguse (rn ' s.), d'où proviennent les 
deux reliquaires ci-clèssus mentionnés. 
- ·1atu e de la Vi e rge sur un rocher. 

Gleygeolle (La), 689 h., c. de 
Meyssac. 

Goulles, 1,050 h., c. de Mcrcœur. 
,..__.. Ruines du château de Carbo-
nières. 

Grandsaigne, 529 h., c. de Bugeat. 
Graulière (La), 2,021 h. , c. de Seil-

hac • ..,..._... Château ruiné de Blanche-
fort , berceau d'un grand-maitre <le 
Malte. - Dolmen . 

Gros-Chastang, 62ï h., c. de la 
Roche-Canilla c. 

Gumond, 587 h., c. de la Roche-
Can ilhac. 

Hautefage, 85i h ., c. de St-Pl'Ï\'al. 
.Jardin (Le), 507 h., c. cl 'Égletons. 
.Jugeals, 400 h., c. de Brive. ,.._.. 

Ancien chf1tcau; benu panorama. -
, Poul' Nazarel h, Y. Turenne. 

.Juillac, 2,536 h., ch.-1. de c., 31'1'. 
de Brive . ---.. Res tes d'un château de 
la Reuaissancc converti en gc 11dar-
r11crie . 

L adignac , 527 h., c. (Sud) de Tulle. 
Laguenne, 1,156 h., c. (Sud) de 

Égli se du xu• s.; curieuses 
· inscriptions; suspension de èuivre 

émaill é en form e de colombe (xm• s.) . 

- Maison bilLi e par le cardinal Sudre. 
né i1 Laguenne (t 15;3). 

Lamouroux, corn. de 
Grolles creusées de main d'homme. 

Lanteuil, 1,1'17 h., c. de Beynat. 
......._. Chùtenu ruiné. 

Lapleau, 1,012 h., ch .-1. de c., :11'1'. 

de Tulle, sur un e colline dominant les 
pittoresqu es gorges de la Luzège. 

Larche, 783 h , t h.-1. de c., arr. de 
Drive, au confluent de la Vézère cl de 
la Couze. ,.._.. Inscri pti on du HI' s. 
sm· la porte du pre>liytèI'e. 

Lascaux, 504 h., c. cl e Juillac. 
Laval , 575 h., c. de Lapl ea u. 
Lestards, 596 h., c. de Bugeat. 
Liginiac, 1,506 h., c. de Neuvic. 

-.. Égli se : chœur du x11 • s. ; belles 
ferrul'es de la même époqu e ü la porte. 
- Château rui né ile Peyroux (1v1• s. ). 

Lignareix, 26.1 h., c. d'Us cl. 
Ligneyrac, 684 h., c. do Meyssac. 

....._.. Châtea u ruiné. 
Liourdres , 519 h., c. de Beau lieu. 
Lissac, 663 h., c. de Larche . .,._.. 

An ciens châteaux de Laporte (xv1• s.), 
de Morio ll e (xv11• s.) et de Lissac 
(ïv' et xv1• s .) . - Grottes creusées de 
main d'homme, au Puy-d'Audan. -
Joli e source de la llo is3ière. 

Lonza c (L e), 2, 769 h., c. de Trei-
gnac. 

Lostanges, 514 h., c. de Meyssac. 
Château ruiné. 

Louignac, 642 h., c. d'Ayen. 
Lubersac, 5,905 h., ch.-1. de c., 

arr. de llrive. ...-.. Beau château 
modern e, reproducti on clu château an-
térieur, qu i da tait du xv• s . - Maisons 
de la Hcnniss::rnce . - Église rom:inc ; 
curieux chap il ca ux. - Sépulture ro-
maine dnns un jardin. - Tumulus des 
Quatre-Mou lins. - 2 autres tombelles . 

Malemort ,1 ,20 1 h.,c . dellri ve .-.. 
Restes (x11• s.) du donjon des anciens 
IJOrons de Malemort, dont le ch:it ea u 
fut pris et détruit en 1405 pai· les hab . 
de Brive , fati"ués des ernctions de la 
garni son ; souterrains-re fu ges crcu5és 
dans le roc sous l'emplacement du ch:i-
tcau. - Vi eux château ùe Bren igcs, 
détrui t la même an née el par les 
mêmes, reconstru it depu is. - Grottes 
préhistoriques au Puy de Laca11. 
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· - Sur ·la rive g. de la Corrèze , é1?1i sc 
1·omane, res te du prieuré de 'ai nl·Xan-
tin. 

Mansac, 1,219 h . . c. de Lo1·chc. 
Marc-la-Tour, 507 h., c. (Sud ) de 

Tulle. 
Marcillac-la-Croizille, 1,858 h., 

c. de la fl oche-Canillac. 
Marcillac-la- Croze, 605 h. , c. de 

Meyssac. 
Margerides , 738 h ., c. de Ilort . 
Masseret , 1,240 h., .c. d'Urzerchc. 

.,...._... Voie roma ine cl camp antiqu e. 
- fluiues d'un château . - Sites pillo-
re!lqucs. 

Maussac, 6!1 h., c. de Meymac. 
Mazière-Basse (La ), 1 ,629 h., 

c. de Neuvic. -.. Château ruiné rie 
Roussille. - Su r la roule d'É:;letons i• 
Bort, vi eux pont des Ilouiges . 

Mazière-Haute (La), 3ï2 h., c. 
d·Eygurand c. Dolmen dit Pierre 
Péconnière. 

Meilhards. 1,681 h., c. cl 'Uzc rchc. 
__.. Chape ll e de Sainte-Had e!(ond c, 
pèlerinage fréquenté; source ré putée 
miraculeuse. - Retranchements an-
tiques. 

Ménoire, 213 h., c. d'Argen lal. 
.........+ Enceinte re tranchée . 

Mercœur, 811 h., ch.-1. de c. , arr . 
de Tulle. 

Merlines, 874 h., c. d'Eygurande. 
Mesles, 522 h., c. d'Ussel. 
Meymac, 4,112 b., ch.-1. de c., arr. 

d'Usscl , sur la Luzège. 9--+ Curieuse 
égli se rom an e (mon. hi sl. ), de la fin 
du xn• s., el autres restes d'une abbaye 
bénédictine fo nd ée en iO 5. - 'l'our 
fo rtifiée du xv•. s. - Ancienne maison 
à tourelle. 

Meyrignac-l'Église , 270 h., c. de 
Corrèze. 

Meyssac, 1,859 h., ch.-1. de c., arr. 
de Ilrive. ..-+ Égfüe de la fin du 
III' s . - Ancienne m;;1ison il tourelles 
servant de ma irie. 

Millevaches, 367 h., c. de Sornac. 
Monceaux, 1,8.tO h., c. d'Argcn lal. 

..,.__.. Ilell e vue de la colline du Puy 
du Tour. 

Monestier-Merlines, 821 h. , c. 
d'Eyguran<l c. ..,..._.... L'asil e d'a liénés 
occupe les Mlimen ls, en majeure par-

tie reconstruit s, d'un c6tn1cnt de Cot- · 
deli ers fondé en H48. 

Monestier-Port-Dieu, 717 h., c. 
de Bort. 

Mongerie (La), 565 h. , c. cl 'Uzcrche. 
Montgibaud. 615 h. , c. de Luher-

soc. -.. Château de Foursac ; vieilles 
tours ; beaux jardins. 

Moustier-Ventadour, 964 h., c. 
tl 1Égletons. A Ventadom·, sur un 
promontoire escarpé, creusé par les 
ea ux de deux petites ri vières, magni-
llques rnines (mon . hisl.) d'une des 
f •rlercsses les plus considérables du 
Limousin. 

Murat, 590 ],., c. de Bugea t. 
Dolmen. 

Naves, 2,550 h. , e. (Nord ) de Tulle. 
---.. Dans l'égli se, boi seri es remar-
quables du xrn1• s. - Ruin es d'un 
mon ument roma in cHt les A1·ènes de 
Tin li gnac (mon. hist. ). - Tumulus de 
Chaunac. - Molle féodale d11 Châ te-
lard . - If colossa l à la Pér11 ssie. 

Nespouls , 820 h. , c. de Ilrive . ..,.__.. 
Église du x1• . - Tumulus. 

Neuvic , 5,56.!. h. , ch.-1. de c., arr. 
d'Usscl. .,.__.. Ilell e église du x1• s. -
ncstes des murs d'encein te de la ville . 
- Ruines des châteaux du Chambon 
(1111' s.) el de Pennacorn. - A Saint- . 
Projet, église <lu x\1• s. 

Neuville, 504 h. , c. d'Argenlal. 
,..___..Ruines d'un château; hau te tout• 
crénelée. 

Noaillac, 690 h., c. de Meyssac. 
,,,,_. Église fo r tifiée. - Pu y de Lara-
mière (bell e vue). - Dolmen ru iné. 

Noailles, 618 h., c. <le Brive . ..-+ 
Du château, très bell e vue. Cc cl .âteau 
a été orné de sculplm·cs pro,•enant du 
chfi teau de la Fage, an cienne résidence 
des comtes de Noaill es. - Dans l'église, 
reliquoires émoill és du s. - Dans 
la forêt de la Fage, gouffre à deux ou-
vertures ve rti ca les. - Perle de la 
Couze. - Grolles de Mourajoux el de 
Madclhos, creusées de main d'homme . 

Nonards , 1,0 11 h. , c. de Beauli eu. 
Vaste grolle à sta lactite 

Objat , 1 ,789 h., c. d'Aycn. 
Orgnac, 1,247 h., c. de Vigeois . 

-.. Châtea u ruiné de Comborn, sur un 
promontoire aride dominau l la Vi>.zère. 
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Orliac-de-Bar,751 h ., c. de Corrèze. 
Palazinges, 178 h , c. de lleynal. 
Palisse, 1,00-i h., c. de Neuvic. 
Pandrignes, 451 h ., c. (Sud) de 

Tull e. 
Péret , 567 h ., c. de Meymnc. 
Pérols , 1 ,062 h., c. de Bugeat. 
Perpezac-le-Blanc , 9%6 h. , c. 

d'Ayen. 
Perpezac-le-Noir, 1,516 h. , c. de 

Vi geois. 
Peyrelevade, 2,2 10 h., c. de Sor-

l'icncs creu-
sées en form e de bassins. 

Peyrissac, 573 h ., c. de Treignac. 
-.. Chil leau ruiné. . 

Peyroux, l'. Li giniac. 
Pierrefitte, 481 h ., c. de Seilhac. 
Pompadour ( l'. Aru ac - Pompa -

dour). 
Port-Dieu, 522 h. , c. de Bort. 

Restes d'un important pri euré. 
Pradines, 6.iS h., c. de Bugea t. 
Puy-d'Arnac, 9.18 h ., c. de Beau-

li eu. 
Queyssac, 598 h., c. de Beaulieu . 

....-r Château en parti e ruiné. 
Reygade , 525 h ., c. de Mercœur. 
Rilhac-Treignac, 4.\9 h., c. de 

Treig11oc. t»>->- Ca mp présum é lois. 
- Ruin es d'un château. 

Rilhac-Xaintrie, 955 h. , c. de 
Saint-Privat. 

Roche-Canillac (La), 555 h. , ch.-
1. de c.; arr. de Tulle. _,_ Rochers 
r emarc1uables. - Ruines du château 
de Canillac . 

Roche-le-Peyroux, 455 h ., c. cl e 
Neuvic . Admirahles gorges . -
Pont hardi sur la Di ege . - Hestes de 
13 chapelle de Valbeuelle , nu bord de 
la Diège. - Châtea u d'A nglard. 

Roche-près-Feyt (La), 5GO h ., c. 
d'Ernurnnclc. _,_ 'l'ombell e. 

Rosiers-d"Égle tons , 1,207 h. , c. 
tl'Égl clons. Dcau ch:Heau restauré 
de Maumont, bercent des papes Clé-
ment VI e t Grégoi re XI. - Ueaux éta ngs. 

Rosiers-de-.Julllac, 525 h., c. de 
Juill ac. 

Sadroc, 1,182 h. , c. dn Donzenac. 
Saillac, 422 h., c. de 

Menhir de Puy-Fcrric1·. - Égli se ro-
n10n c, pet it porche sc ulpté. 

Saint-Angel, 1,.!06 h ., c. d'Usrnl. 
_,_ Égli se du m• s. (mon. hi>t. ), an-
cienne dépendan ce d'un pri euré ; troi s 
belles e l c uri euses n efs, r evoùtées a u 
commencement du :tv1• s . ; t ra nssc pt 
et . large abside de la fin tlu 11v• s. ; 
restes des bâtiment s du pdeuré (xv• s .), 
convertis en presbytère. 

Saint-Augustin, 1 ,539 h ., c. de 
Co1Tezc. 

Saint-Aulaire, 1 ,072 h ., c. d'Aycn. 
Ch:Hea u ruin é avec so ut crr:d11s. 

Saint-Basile-de-la-Roche , 51 i h., 
c. de la Roche-Cani ll ac. 

Saint-Basile-de-Meyssac, 412 h., 
c. de Meyssac. 

Saint-Bonnet-Avalouze, 277 h . , 
c. (Sud) de 'l'ull c. 

Saint-Bonnet-Elvert, 1,060 11. , c . 
d'Argent al. 

Saint-Bonnet-la-Rivière , 884 h., 
c. tl e Juill ac. _,. Cu ri euse église du 
x1• s., en form e de rotoucl c, avec IJas-
cô lé circulaire. - Château ruiné. 

Saint-Bonnet-l 'Enfantier , 6.l2 h. , 
c. ri e Vigeois. 

Saint-Bonnet-le-Pauvre, 22 1 h . , 
c. de ·Mcrcœu r . Agl!l omér alion 
ri e petites tom bell es sur le Puy-rl 'Arri-
cou et dans es environs. - Ch:Heau 
du Ri eu. 

Saint-Bonnet-près-Bort , .{S.!. h. , 
c. de Bort.. 

Saint-Cernin-de-Larche, 5'13 h . , 
c. de Larche. -.. É[(lise romane. -
Pittoresqu e village de la Roche, dans 
uu vallon for mant ü son ex trémit é un 
Ueau cirqu e géologique :1UI csca t'pe-
meu ts de calcaire; au pied de ces es-
ca rp ements, joli e so urce de la llou. -
'l'omhollcs. - · Dolmens a la Palci n e t 
fa J:i Chassagne . 

Saint-Chamant, 1,161 h .,c. d',\r-
gen tal. _,. Château ruin é. - Bell es 
sculptm·es sur la porte de l 'église. 

Saint-Cirgues, 805 h. , c. de Sa inl-
Prival. ..,.._.. Ruines du château de 
Vcillrnn. 

Saint-Clément, 1,601 h ., c. de 
Sei lhac. 

Saint-Cyprien, 459 h ., c. d'Aycn. 
Saint-Cyr-la-Roche , 6i4 h., c. de 

Juillac . ..,....._,. Ég lise du x1" s. (mou_ 
hi st. ). 
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Saint-Déséry, 221 h., c. d'Ussel. 
Saint-Éloi, 551 h., c. de Lubersac. 
Saint-Étienne -aux-Clos, 844 h., 

c. d'Ussel. 
Saint-Étienne-la-Geneste, 520 h. , 

c. rle Neuvic. -.. Tombell es . 
Saint-Exupéry, 1',208 h., c. d'Ussel. 

-... Hochers quartzeux remarquables, 
·sur la montagne des Roches . 

Sainte-Féréole, 2,675 h., c. de 
Donzena c. 

Sainte-Fortunade, 2,155 h., c. 
·(Sud) de Tulle. Dolmen rie Clair-
Fage. - Dans l'église, préc ieur reli-
quaires. 

Saint-Fréjoux, 557 h., c . 
-... Restes de l'a!Jbai·e de Bonnaigue. 
- Chùteau du Bazaneix (xv1• s.). 

Saint-Geniès-ô-Merle, 525 h., c. 
<le Saint-Privat. Belles ruin es 
des tours de Merle, vaste fort 
bù ti au xv• s. - Pont suspendu sur la 
Maronne. 

Saint-Germain-Lavolps, 470 h., 
·C. de Sornac. 

Saint - Germain - les - Vergnes, 
1,269 h., c. (Nord) de Tulle. 

Saint-Hilaire-Foissac, 1,020 h., 
c. de Lapleau. - Tombelle. 

Saint·Hilaire-Jes-Courbes, 1,0.{5 
h., c. de Treignac. -... Sant de la Vi-
role, un e des plus belles cascades de 
la France, fo rm ée par la Vézère. Après 
deux petites chutes, la rivière tombe 
d'une plate-l'o rm e dans un goulîre de 
profond eur incon nue. La hauteur de 
la chute principale est d'environ 15 mèl. 
An-dessus comme au-dessous, la Vé-
zère roule avec rapidité ses eaux as-
sombries par les hauts rochers cou-
ronnés d'arbres dont elle ronge inces-
samment la base. - Bel étang. 

Saint-Hilaire-Luc, 516 h., c. de 
Neuvic. 

S aint-Hilaire-Peyroux, 1,491 h., 
c. (Nord) de 'l'nlle. 

S aint-Hilaire-Taurieux, 558 h.,· 
c. d'Argental. 

St-Hippolyte , 557 h., c. d'Egletons. 
Saint-Jal , h ., c. de Seilhac. 
Saint-Julien-aux-Bois, 1,254 h., 

c . de Saint-Privat. 
Saint-.Julien - Je - Pèlerin, 408 h., 

c. de Mercœur. 

Saint-Julien-Maumont, 577 h ,, 
c. de Meyssac. 

Saint-Julien-près-Bort, 1,.{75 h., 
c. de Bort. 

Saint-Julien-le-Vendômois, 805 
h .. c. de Lubersac. 

Sainte-Marie-la-Panouze , 5'19 h., 
c. de Neuvic. Vi eux 
cl'Anglars, construil sur un rocher qui 
domine la Dordogne de 250 mèl. -
Tombell e. 

Saint-Martial-de-Gimel, 1,215 h., 
c. (Sud) de Tull e. 

Saint-Martial-Entraygues,417 h., 
c. d'Argental. 

Saint-Martin-la-Méanne, 1,558 h., 
c. de la Roche-Ca nillac. -... Cascade 
de Crèvcsac, tom hanl de 50 mèl. de 
haut, près du roc énorme appelé Roc-
Morel. 

Saint-Martin-Sepert, 900 h., c. 
de Lu hcr;ac. 

Saint-Mathurin-Léobazel, 194 h., 
c. de Mcrcœur. 

Saint-Merd-de-Lapleau, 955 h., 
c. de Loplca u. 

Saint-Merd-les-Oussines, 851 h., 
c. de Bugeat. -. Châ teau ruiné des 
Oussines. - Restes d'un monumcnl 
1:a llo-romain perdu dans une lande cl 
im proprement connu sou; le nom de 
chfttcau des Cars. li olîre toute l'appa-
rence d'une basilique, pl'Obable.menl 
chrélienne, accompagnée de sa cuve 
d'immersion , célèbre dans tous le pays 
so us le nom de Bac des Cars. 

Saint-Mexant, 1,048 h., c. (Nord) 
de Tulle. 

Saint - Pantaléon - de - Lapleau, 
268 h., c. de Laplea u. Sile très 
pittoresque. - Huincs féodal es. 

Saint - Pantaléon - de - Larche, 
·J,5i0 h., c. de Larche. 

Saint-Pardoux-Corbier, 1,0.i2 h., 
c. de Lubersac. -... 'l'ombell e. 

Saint - Pardoux - la - Croizille, 
GO! h., c. de la Roche-Can illac. 

Saint-Pardoux-Je-Neuf, 265 h., 
c. d'Eygurauclc. 

Saint-Pardoux.-l'Orligier, 815 h., 
c. de Soul erra in-refuge . 

Saint-Pardoux-le-Vieux, ,(25 h., 
c. d'Ussel. -... Huines clu chùteau de 
Confolens, dans la forêt de ce nom. 
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Saint-Paul, i21 h., c. de ln Roche-

Canillac. 
Saint-Priest-de-Gimel , 5i7 h., c. 

(S ud) ie Tull e. -.. Bea ux élang . 
Saint-Privat, 1,179 h., ch. -1. de 

c. de l'arrond. de Tulle . 
Saint-Remy , 77.f. h., c. de Sorn ac 

-.. Ruines de la forl eresse do Mi-
rambel. - Camp présum é !'Ornain . 

Saint-Robert, 564 h. , c. d'Aye11 . 
---.. Grolle profonde. - Église (mon. 
hist.). 

Saint-Salvadour, 1,145 h., c. de 
Seilhac. 

Saint-Setiers, 1,622 h., c. de So!'nnc. 
Saint- Solve, 787 h., c. de Juillar. 

-.. Tunnel creusé pour le chemi n 
de l'e!' de Paris à Toulouse. 

Saint- Sornin-Lavolps , 8.-19 h., c. 
de Luhe,.sac. 

Saint-Sulpice-les-Bois, 625 h ., 
c. <le Meymac. 

Saint-Sylvain, h., c. d'Al'-
genlat. 

Saint-Viance , h., c. de Don-
zenac . ----... Égl ise du 1• s.; c:hàsscs 
émaillées l!'és r emarquabl es des x11• cl 
xm• s . 

Saint-Victour, 605 h ., c. de Bort. 
Saint-Ybard, 1,578 h. , c. <l 'Uzer-

cho. _,, Tombelle. 
Saint-Yrieix-le-Déjalat, 1,401 h., 

c. d'Eglelons. 
Salon-la-Tour, 2,.-127 h., c. d'Uwr-

che. t»)--->- Ruines d'une haute tour 
penchée. - Molle fcoda le. - Château 
du Pin. 

Sarran, 893 h., c. <le r.orl'èzc. 
Sarroux, 935 h., c. de Bort. t»>---r 

Cascade du Lys. 
Segonzac, 747 h., c. d'Ayen . 
S égur, 97 1 h. , c. de Lubersac. 
-· Chapelle du '"' s. (mon. hi sl.). 
- Ruines d'uu chùt eau. - Mai sons an-
cienne!". 

Seilhac, 2,055 h., ch.-1. de c., arr. 
de Tulle.-. Chit teau . - Menhir du 
Puy-des-Ferrières. - Étang de Pisse-
vache. 

Serandon , 1,423 h., c. de i'\euv ic. 
Camp ga ulois ou romain sur le 

plateau des Ag-es. 
Sérilhac, 1,637 h ., c. de Beynat. 
Servières , 1,1 50 h., ch.-1. de c. 

avant 18G5, aujourd'hui dans le canton 
de Sa int-Privat._... Pc lil sémina ire, 
occupant un anc ien chf1lcau des 1'11 · 
renne. - Clin pelle de la Vierge ( J 86'i). 
dans un silc pittoresque, près d'une 
cascade. - Aacicnue église pri r.ur:.de 
de Glénic. - Ruines de l'enceinte qui 

Je liourg. 
Sexcles, 828 h. , c. rie Merrœnr. 

-.. Cascades. 
Sioniac, 534 h., c. de Beaulieu. 

h., th.-1. de c., arr. 
d"Usscl. -. Église du x11• s.; hcll cs 
voûte; . - Ruines du châleau de Ro-
chefort , sm· un rocher in acccssiùl e, au 
pied duqu el coule un bras rie la Diège; 
une :iile a été recons truite au xv11• s. ; 
la chapell e, du xi• s., conli enl de nom-
breuses pierres tumulaires tics x1v• et 
xv• s. 

Soudaine-la-Vinadiè re , h., c. 
de Treignac . .,..___,. Tombelles, au Puy-
de-Doignon. 

Soudeilles, 603 h., c. de Meymac. 
- Delle église : lombcau du xiv• s., 
orné de sculptures remarq uab les; dans 
le trèmr, en vermeil de s:.1i11L 
Martin, dont la mitre est ornée d'é-
maux d'un tra va il précieux. 

Soursac, h., c. de Lapleau. 
Pillorcsques gorges de la Lu-

zège et de la Dordogne. - Le Collet, 
poinl de dépreS>ion lrès remarquabl e 
à l'entree rie la J'o1·êt de Freligne. 

Tarnac, 2,006 Il ., c. de Dugeat. 
Thalamy , 291 h., c. de Borl. 
Tourette (La), 207 h. , c. d'Usscl. 
Toy-Viam , 530 h., c. de Dugeat. 
Treignac, 2,947 h., ch.-1. de. c., 

arr. de Tulle, dans un beau :; il e, sur 
la Vézère, qui cou le dans un e profonde 
vallée. ,...__.. Château ruiné. - Pont 
du xv• s. - Égli se clu xv• s. - Rcsics 
de l'enceinte murale. - A '2 ou 3 kil., 
rochers des Folles. 

Troche, 1,336 h. , c. de Vigeois . 
Tronche (La), 648 h., c. de La-

pleau. 
Tudeils, 654 h., c. de Beaulieu . 
Tulle , 18,96l. h., ch.-1. du clépnrl., 

ville pittoresq uem ent sil uée da11s un e 
vallée profonde, éll'Oite el pillol'Csque, 
au con flu cnL de la Corrèze el de la So-
lane. -.. lmporta11tc 11ian11f'ac lul'e 



DICTIONNAIUE DES COMMUNES. 50 
d'armes li (en . - Église Saint- Mai·t in 
(m on. hist. ) , primi tivement aùhatial e, 
é rigêe en cath édrale en 1317. Elle se 
compose d'un porche e t de six travées 
de nef ; le chœu 1· et le Lranssepl furent 
détruits en 'lï95. Le porche , ouvert de 
trois cô tés par des arc:ides en ogive, 
est surmont é d'un beau clocher du 
x1v• s., 01·né de quelques sta tues el 
couronné par une magnifique fl èche en 
pierre. Cc clocher , haut de 71 mètres, 
est le mon. le plus élevé du départ. de 
la Corrèze. La porte est accompagnée 
d'ornements assez curieux. La nef prin-
cipale cl les nefs latéral es onl chacu ne 
leurs fe nêtres ; les grandes voûtes sont 
de la fi n dn xw . Les vi traux sont 
mod ernes . Au .S. de la cathédra le, cl oi-
tre du x11• s ., eu voi e de resta uration, 
cl déhri• des bt\Lime nts de l'ancienne 
aùbaye (sall e capilnlaire d e la Jiu du 
'" ' s . ; j o li clocheton de la même épo-
c1ue ; traces de peintures murale•, la 
pl upa r t du xv11 • s .). - Au N. de l'égli se, 
maison r emarquable du style Louis XII 
d ite maison de l'A bbé (mon. hist.). -
Dans plusieurs maisons, détails i11té-

dc3 xue, l. 111 9 et xr v• s. - Delle 
préfectu re moderne, style Louis XIII. 
- An cien collège des Jésuites (1620), 
don t l'ég lise erl de hall e. - Théâtre 
(1828) . 

Turenne, 1,632 h ., vill e d11 c. pe 
Meyssac, s itu ée en amphithéùlre sur 
un roc dominant la Tow·menle. 
Magnifiques ruines du château des vi-
co mtes de Turenne. Assises sur uue 
enceinte rocheuse c111'011 dira it taillée 
de mai n d'homme el qui fo rme une 
sor te de soubas emenl, e ll es sont do-
minées pa r deux belles tou rs : l'une 
(xi v• s.), appelée la tour du Trésor , est 
un vasle donjon r ectangu laire à contre-
fo r ts; l'autre (rn1 • s.), remarquable par 
sa hauteur, son élégan ce et son éLon· 
nan le conser vation, est cyl indrique el 
por to, on ne sa it pourquoi, le nom de 
tour de César (mon. hi ,L.) . - La plu-
pa rt des r ues de la vill e ont conser1·é, 
plus ou moin s in tactes , Jeurs maison s 
gothiques avec fe nêtres à meneaux, dont 
quelques-unes r emontent au xm• s. -
Au vill age de Na zareth, maisons des 
x1v• et xv• s. , el chapell e d'une ancienne 

command rie tic Templiers. - Grottes 
a; til iciell es, près de Gem es, dite; de 
1 eyssel , el !1 la Maurel. 

Ussac , 1,811 h., c. de Bl'i ve. -.. 
fl uines du chil teau de LeuLillac. au-
dessous desquell es s'êtcnd uu so.uter-
rain creusé dans le roc. 

U ssel , 4,832 h., ch.-1. d'arr., sur 
une colline enll·e la Sa rsonne .el la 
Diège, dans une so rte de presqu'il e, 5i-
Luotion qui a por té quelques savants Ji 
vo ir dans celle vill e l'antique U:rello-
dnnwm . -... Êglise (mon . hi st. ) des 
xu- el xv• s., il trois nefs · fo cadc cl 
clocher modernes. - Sur 

1 

uné place, 
aigle ro11uû11e en gr:.rn it1 remontant 
au 11 • ou au 1n- s . - Jl aisons ancic11-
nes. - Chap elle de Notre-Dame de la 
Chabm111 e, but de pclerinage. 

Uzerche, 4,351 h., d 1.-I. de c., or r. 
de Tu lle, dans u ne situation il es plus 
pi llorcsques , sur un promontoire dont 
la Vézère fait presque le tour . C'es t 
peu l-être da r1s son ense mble la vill e la 
plus originale de la Fran ce. D'après un 
dicton du pays, « qu i a maison il 
Uze rche a château en LimOU!! Îll )) , 
eu effe t uu e ville de ••h:ilea ux fl anqu és 
de tours, s'élevant d'Ctages en étages 
j usqu'i1 l'église dont le clocher forme 
le poin l culminant. Vue du fa ubourg 
de Sain te-Eul alie ou de l'arête qui s 'é -
pure le Bradascoû de la Vézère, ell e 
l'o rme l'ensembl e le plus cur ieux que 
l'on pu isse voir. ---.. Égli se (mon. 

des x1 • c l x11• s . ; trois nefs, 
Lro 1»sepl , chœur avec déambu latoire 
el cinq chapell es rayonnantes ; fa çade 
ll onquée d'une tour de défe nse; sur 
la deuxième t1·avée de la nef, ma-
gnifique clocher roman1 carré à sa base, 
octogona l au !:'Ommct, orn é de pignons 
sui· chacp1e l'a ce. So us le chœur c l les 
cinq chapell es s'é tend une crypte très 
remarquabl e. -Porte des anciens rem-
pai·Ls . - Curi euses inscriptions des 
xi• el 1 11• s. - Maisons du x11• au xv1• s. 
- Rui nes du chùteau de Fa rgeos. -
Petit ch;\leau de Puy-Groli er , qui fu t 
habité por Mme de Genlis. - Dans les 
hois, mon um euls mcgalill1iques de la 
Table du Loup. - Sites pittoresques. 

Va lie rgue s , 41 2 h., c. d'Ussel. 
Va r e tz, 1,536 h., c. de Brive. 



60 connf;zE. 
Ch:\Leau de Castel-Novel, sur la Vézè re, 
ayanl apparte nu i1 la famil le d'Aubu s-
son (vue nrngniliquc) . - Res tes d'une 
cemmand cric de Templiers. 

Vars , 5.IO h ., c. d'A yen. 
Vege nnes , 575 h ., c. de Beaulieu. 
Veix, 555 h., c. de Treignac. 
Venarsal , 527 h., c. <l e Don-

zenne. 
Ventadour . V. 

dour. 
Veyrières , 241 h., c. de Bort. 
Viam, 918 h., c. de Bu geat. 
Vige ois , 5,266 h., ch .-1. de c., arr. 

de Brive. &»>---->- Église romane (mon. 
hist.), r es te d'un e abbaye, il lustrée au 
xn• s. par l'im portan te chron iqu e à la-
quell e clic a dou ué so n nom; bell es 

sculptures sur le portail e t dans. 
l'ég lise . 

Vignols , 1,1t;J h., c. de Juill ac. -r Beaux viaducs du chemin de fer 
de Paris à Toul ouse . 

Vitra c , 606 h., c. de Corrèze . 
Voutezac , 2,i35 h., c. de Juillac. -r Le hameau du Saill ant occupe un 

<l es sites les plus pillor esc1ues du Li-
mousin , au bord de la Vézère, qui 
coule en écumanl sur des rocs grn ni-
tiqu es fo rm ant de joli es iles, près d'un 
vieux manoir où séjourna l\IiraLcau. -
Saut du Sa umon. 

Yssandon , 1;108 h.,c. d'A yen. _,_ 
Vu e adm irable . - lluines d'une J'o1·tc-
resse ; resLcs ga ll o-romni ns et mérov in-
giens du Puy du Chalard. 
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UICHE!Ti et C'', b' Sainl-G.rmain, 79, Paris 

DICTIONNAIRE 
G É 0 GR A PH 1 QUE ET A D'M 1 N 1STRlT 1 F 

DE LA FRANCE 
ET DE SES COLONIES 

COMPRENANT 

f• UNE INTRODUCTION SUR LA PR ANCE; 
2• DES NOTICES GÉOGRAPllJQUES 1 STATISTIQUES, ADllJN ISTllATlVES, COUMERCU.LBS, 

INDUSTRIELLES, DESCRIPTIVES, IIISTOUIQUES BT DIOGRAPJIIQUES 
SUR LES DÉrARTEllENTS, LES ET LE'S Pl\JNCIPAUX HAMEAUX; 

5• DES NOTICES DÉTAii.LÉES SUR LES ANCIENNES PllOVINCES, J.F.S PARTICULIÈRES, 
LKS !ilONTAGNE$ , LES UOIS ET LES l1I NES , 

LES FLEUVES, I.ES RIVIÈRES, TORRENTS ET LACS, LES E,\UX lllNERALES 1 LES CANAU:<, 
l.ES GOLFES, ll-\I ES ET PORTS, DÉTllOITS, 1u:s ET ILOTS, CA l'S, l' llARES, ETc.; 

ET SUR LES NATURELLES ET JllSTO UI QUES; 
,. DES ARTICLES GÉNÉRAUX ET SPECIAUX roun 1.' ALGÉRIE ET L ES COLONrns, 

Avec gravures, plans et cartes dans le texte et la carte de 
chaque département tirée en couleur hors texte. 

PUDLIB SOUS LA DIRECTION DE 

PAUL JOANNE 
Avec la cofübmlion de : 

MM. Il. BOLAND, M. BOULE, G. FABRE, J. GUILLAUME, D• LE PILEUR, 
ÎllÉODORE NICOLAS, P•UL PELET, ÉLIE RECLUS, ÉLISÉE RECLUS, ONÉSlllE RECLUS 

ANTllY!lB SA INT-PAUL, FRANZ SCllRADER, VJCTOlt TUllQUAN, ETC., ETC. 

CONDITIONS ET MODE DE LA PUBLICATION 
Il paraît environ douze livraisons par an, depuis le mois de juin 1888. 

Chaque livraison, proté9ée par une couverture, contient : soit 52 8ages de 
texte (96 colonnes, representant la valeur d'un volume in-16 de 50 pages); 
soit 24 pages de texte et une carte en couleur, soit 16 pages de texte et 
2 cartes en couleur: Le prix de chaque livraison est de UN FRANC, 
et i fr 20 par la poste. - Les 1.08 premières livraisons (A-NEOU) 
sont en vente (juin '1890). 

'J'orne I", broché, 25 fr. Relié en demi-chagrin, 30 fr. 
Tome Il, broché, 25 fr. Relié en demi-chagrin, 50 fr. 
Tome III, broché. 25 fr. Relié en demi-chagrin, 50 fr. 
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	géograpCorreze-Joanne-003
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	géograpCorreze-Joanne-022
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	géograpCorreze-Joanne-033
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	géograpCorreze-Joanne-048
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	géograpCorreze-Joanne-059
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